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Le poèle de culsihe peut éloigneroù retenir 4
le bonheur daus un ménage.

l’Epouse
Est 1a Tete...

A.

de la Famille

lorsqu'il s'agit d'acheter un poêle de
‘cuisine, Nous avons remarquéque.

fg toy got ; ° AC
quandunefcomme d'expérience et de

- . AE ren it a
- bon jugemental'occasion d’exami-

ner attentivement nos ;tN, 

 

Poctes de Cuisine à Bois ‘Perfection’

tlle le préfère À tous les autres, ot
larsqu'iiest vendu, il demeure ven-

du, parce qu’il donne entière satise
faction. C’est le poêle le plus com-
mode mannfacturé ; il réunit en Jui-
même ces quatre points importants

que nous avons toujours eu en vue :
y cuisson parfaile, facilitt d'opération,

economic de combustible et durée.

Si votre fournisseur ne peut vous
montrer le poêle ‘‘ Perfection,”

Écrivez-nous directement,
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‘LESPILULES ROUGES-DU DR. CODERRE L'ONT
COMPLETEMENT GUERIE. +

| rre guerissent toutes les maladies du changement
»… d'age-ellesfont du sang riche et pur, elles donnentla sante

la force. la vigueur a toutes les femmes malades.

mt ea

adame Rosa Vauthier

-blesse féminine.

“Les meilleures années de la vie sont
les-années de santé. Ltes-vous dans -

pieds, dculeurs dans Je bas-Ventre,
douleurs des maladies niensuelles, irré-

crées et se payent dans les vipat.
quatre heures. Le délui suprême
était le matin de eotle nnit lL... Cer.

‘tes, il ne tronveraëtjumais, jrsqu'à
cette henre 1; le temps s'éconlait
avec uus rapidité étranga et les des-
mis sonnrient, aussi Jus heures,

ravprochdes comme des minutes,

Mais si, dans la matinée, dans la
journée même, À pouvait pay r cet.
ted tie, nul ue fui reprocherait son.
retard eb we Jai on tien bait rigueur,
ll lui restait done, en somme une
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sardydela misère,-de la débauche

  

Leet eT

ou du vol:

Liverquet était .unvieillard blë-
Me, AUX yeux rouges, - sorofuleuxet

: . $: su
dE 5 |

- ll'avait-l'airà la fois timide" e€
méchant © OT .

II recounut Olivier.ct lui appor=-
ta un vieux tabouret, ‘reconvert-

d’une tapisserie crevée, avec dis:

effilochnres pendantes.

—Tiens, dit-il, n'est-ce pas M..dé-

Bargemont, un ancien client qui nés
cette heureusepériode? Ou bien gularités, toutes les maladies du chan-

|

journée, glige et oublie le père Liverquet-comme des milliers d’autres femmes, gement d'âge, leucorrhée, l'hystérie, U vi , , vw :
Êtes-vous à vous lamenter sur votre douleurs dans l’estomac, aux femmes vit avec épouvante l’aube|  —Vous ne vous trompsz pas.État, l'eaprit conunucilement tourmenté
par une inquiétude désespérante? Cus
sentim.nis s nt pariicuilers À la fai-

Vous toutes femmes
souffrantes, prenez les Pilules Rouges
du Dr, Coderre, et guérissez ce mal de
côté, ces maux de tête, cette faiblesse
désespérante ; ramenez ce vigoureux
appétit et ce somméit réparaleur, ct le
monde aura changé d'aspect pour
vous, Lisez avec confiince le témoi-
gnage de Madame Vauthier, charman-
te jeune dime de Montréal : “Je ne
“ crois pas qu'il y ait une seule femm:
““ au monde qui ait souffe t plus que
“ moi durant deux ans et demi, Trois
“ des incilleurs médecins m'ont soi-

 

  
 

MADAME RusA VAUTHI 1

pales et faibles, les Pilules Rouges du
Dr. Codcrre font du sang rouge, riche
ct pur, elles rendent les joues roses,
les yeux ternes ltuisants, l'appétit aux
estomacs fables, celles que la maladie
rend de mauvaise humeur deviennent
souriantes, les femmes nerveuses qui
ne peuvent dormir recouvrent le som-
msil. Les Pilules Rouges du Dr.
Coderre peuvent être prises sans dan-
ger par les femmes enceintes, elles
donneront des forces à la mère et ai-
deront à l« formation de ['enfant.
Nous n’exsgerons rien, ce que nous
disons des Pilules Rouges du Dr.
Coderre est vrai ne soyez pas surprises

poindru derrière les rideaux de sa

chamine,

Paris s'éveillait. Les voitures
d-venaient plus fréynentes, que de

fois il avait va, ainsi, se lever le

la table verte?

1} ouvrit lu Fvuêtre, et respira

l’air matinal.

M avait an ine -nlic ds le cor.

Vent,

Jour, après ses nuits passées devant |

—% l'est-ce qu'il y à pour votrs:

service ?

~—Il m: faut cat nille franes:
aujuard'hui mène. ;

—Ti faut pis: compb-r sue’

wai pour pareille comme. Ce ses

Je

n° fais pts d'affuir:s d- ce gomre-lày.

ne:

ruit au-d-ssus du nus forces.

moi, Dix mille francs, pisse enco-

re ! Cent mille, peste !-comni von-

 

  

 

  

  
   

 

    

; en _ tnes sont pour les fimmes, c'est pour- yallez, lt où les trouverai-je 2°“ gnée sans succès. Mes douleurs étaient partout, quoi ciies g''érissent toutes les femmes, : CCMachinalem-nt, il lerear ln; The James Smart Mfg Co, Ltd. ‘ mal de tête, d'estomac, le cœur toujours malade, mal
“ de reins, pas d'appélit, presque toujours coustipé..

N'oubliez pas que nous avuns & votre disposition
Un médecin speciuiste. Nous vous invitons à lui écrire ciel. ll tresgaillit Le soleil colo-

Maoslhement. ARISTON? wane ?

. ; Ta: ; ; — Non, fit Olivier d'une voix.
BROCKVILLE, ONT. maladie de foie, hémorragies nombreuses, les méde-

|

une description complète de votre maladie. Si vous le mit de rose les nuaues que le D
“€ cins me disaient en consomption, je perdais so'ivent préférz, écrivez pour un blane de traitement, 11 er Hs ACO000800: 00H0S08LETAA Aacco ei]

19 juin 1896

 

ce

e

connaissance. j'étais d’une jâleur affreuse,livide, mes
‘* parents et mon mari étaient dans la désolation, il n’y

vous répondra confidentiel'ement ct absolu-
ment pour rien. 11 vous donnera ue bon conseils,

brouillard am mie ciait au-dessus de

Paris,  sourde, mus je comyte que vous

me renseiguerez et que vous ma
avait rien qu’ils ne fissent pour moi, mais tout Gait! comment vous soigner et vous guédr, Ne relardez pas donnerez quelque Cons:il. C'est“inutile. J'écris bien découragée, car je voyais que car tous les jours votre maladie s'aggrave et devient —On Jditait du sane ! im-rmu- ; . sd 1* j'allais mourir. Les Pilules Rouges du Dr. Coderre plus d flicile a guérir. Adressez comme suit : Depar- . 5 tout ce quo je vous deman le, -

: L’EAU de “me furent recommandées et j'en fis l’essai, clles tement Medical. Boite 2206, Montreal. ra-t-il. L'autre respira, soulagé.
! FLORIDE ** m’ont complètement guérie. Aux Pilules Rouges du| En garde contre les pilules rouges que l’on Î! ref-rma !n fenêtre. Une va- ’ er: ce “ Dr, Coderre seules, je dois d'être en vie, heureuse et vous offre à la douziine, au cent ou à 25c. la boîte. hm entre. Une vi —A la bonna hows '... Allez:

MURRAY &
LANMAN
  

  
  

  

  
  

plus Doux,

  

et le plus Persistant de tous
les Parfums pour le

Mouchoir, la Toi-
lette et le
Bain.

 

  
    
  
 

CHEZ TOUS LES PHARMACIENS,
DROGUISTES, PARFUMEURS

ET NÉGOCIANTS.

 

Pour Guérir les

 

“ en santé,

Les témoignages que nous publions

C’EST PROUVE

C'est prouvé que le PAUME

RHUMAL est le meilleur de tous

les remèdes à employer contre ln

 

 

J'espère que les dames et ls demoiselles
“ qui liront mon témoignage, suivront mon example."
Mme. Rosa VAUTHI-R, 19 Rue William, Monreal.

res, Nous donnous les noms, l'adresse et le portra’t des
femmes reconnaissantes qui veulent aider à d’autres
femmes souffrantes a se guérir comme elles Pont été
par les Pilules Rouges du Dr. Coderre. Les adress s
que nous publions sont toujours celies qui nous s nt
données en même temps que le témoignage des femmes

nous feront notre possible pour vous mettre en commu-
nication avec ciles. Femmes qui souffrez. d'mandez
exigez, insistez toujours pour avoir les Pilules Rouges
du Dr. Coderre pour les femmes pales et faibles vous
aurez alors celles qui guérissent pour toujours.

Les Pilules Rouges du Dr. Coderre gnérissent infail-
hblement le bean mal, le mal de tête, les maux de reins.
de côtés, font désenfler les mains, les jambes ct les

sez-les.
sont vrais et sincè-

payez une piastre. 
A deux repris-s, il avait touch

au drame.

La première fois, il perdait soi-

xante-dix mille flancs sans avoir de

Ces pilules rouges ne sont pas les véritables Pilules
Rouges du Dr. Coderre, ce sont des imitations, refu-

Eles vous feront plus de tort que de bien.
Un grand nombre de ces imitations contiennent de la
morphine, de la strychine ou de l'arsénic, et comme
vous le sav z, ces drogues sont dangereuses. Si votre
marchand n'a pas les véritables Pilules Rouges du Dr.
Coderre. envoyez-nons 51€, en timbres canadiens on
ainéricains pour une boite, ot S2.50 par L.1tre enrégis-
trée, où mandat-poste pour six boites. Une boite de

News envoyons sur réception du
inontant. les Pilules Rouzes du Dr. Cederre an Carada
et aux Etats-Unis, pas de duurine à payer, Faites enré-
gisirer toutes vos lettres contenant de l’argent.
nez votre adresse compléle afin d'éviter tout retard.
Adressez comme suit.

CCMPAGNIE CHIMIQUE FRANCO AMERICAINE, Boite 2306, Montreal

Don-

Olivier avait perdu la nuit der-

nière cent mille franes, à pen près

sans avoir le premier sou pour les

payer,

Dans l’ef-

froyable angoisse de sa situation, il

gue peur l'étreignait.

sentat qu’ilétiit prêt à Lont, ce rou-

ge du ciel était muuintènint descen-

du dans son me; et ilavait bean

fermer les yeux, il le voyait tou-

mus toute l’ean friches qu'il se

Verssit sur le front, ne put faire

passer lu tièvrs intense qui lui bri-

lait le visage,

TI sortit, appela un finere et don

va l'atresse d'uv usurier : Livergnet,

rue Monsi-vr-le Prince, auquel il

avait eu affaires plusieurs fois déjà

et dont il avait tiré quelques servi-

ces,

Hi n'avait pas grinde confiance

| Tenez, voisi- ma-cute,

donc rue Laffitte, 47, au premier

étage. “ Miuborgna, vent: et achat:
de propriétés ”, LI est calé, celui-là.

  

prés-ntrrezs de mu put avec#

mot, _. : . ; ; ; jours.le plus Déticienx, guéries. Si vous ne pouvez trouver ces femmes en allinu

|

Pilules Rouges du Dr. Coderre dure plus longtemps . 4» . —Mersi ! J'y cours, Te-n'ai--pas :le plus Rafraichissant les voir ou en écrivant, veuillez donc nous avertir, ct

|

qu'aucune bouteille de remède en liquide que vous Vers hnit heures, il Shhabilla, : .
un instantà perdre;

— Allez, j= ne vous retiens pas ?-

Olivier se dirigea versln porta

—Ah ! encor: un conseil, fit-Lis-

verquet.

—-Parlez. |

—N'essayez ni de le tromper, nit

de lui en imposer. Maubargne est”

tu homme sérieux. Il se fâzhes-

rait,
: ; . 1 . +

; o +h . “ ’ + . ans i 3 2! d- “
bronchite. 91 quoi payer. S'il no réunissait pas ces cent 2 te dé Ny ve Bargem mt s'esquiva eb dégrin 1

. | sy m2,

|

dans cette démarche, Liverquet était

|

nt ns l’übsc-arité hamide, Ves ;RHU ivi ATISMES = i Ti courut à 13 'gemont et révéla mille francs le landemain, il était ! ane sma, dans ] ubse itd h, val le, le
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Un faiseur de miuces affaires, pré-

!

ealior brand [| saute deus 368 « 3PRENEZ i A tout à son père, perdu, il était déshonoré, il n’avait . | . + P calier branlant. Il sauts dans son: ;/ FEUILLETON. ve doit ; le suiei tant à la petite semaine, avangant

|

fore. jpi suis ; ‘abord,

|

Plus d'autre ressource que

lé

suici- 4. , . 3Salsepai cille de Le marquis paya, tout d'abord, de aux Gtuliants leur mois, mis ur

|

_Rue Lafi*te, 47, dit-il ‘au-09-- à» qi Ensuite : ’ s'aventurant jamuis au delà de

|

cher. |. LL . [1 conrut au cercle, emprunta . . 4No 9 —Maunsieur, dit-il, que ceci vous Lo. , quelques billets de mille francs. if. quelques louis, joua, gagna d'abord i A éontinuer Aserve de leçon, une fois pow tou. ; . os Liverquet demeuinit au cin juid- éonttarder) îElle est Prompto, tos | ; I ile I uvec une persistance singulière. .- Joy Ee 3 C25 SOIXAILLG-UIX mille franes « . : étage d’une maïson & it noire, :Effoctive ct Sire, qui n° côté rien il ; La sueur au front, les mains ME Étage d’une maison sale et noire, me ;
ui n'eussent été rien, il y a quel- , dont l'escalier pannt craquait et se 5 3BLIFE VVouss , . | . tremblante, incapable de se conte- 1

1

eSeaier pant oraq © Une. : orande creat” *== ques années, constituant aujour- | oe . dislognait sous les pieds. Plus sale on ' 1= TA AA : Mos . 5 wir, et la respintion si bruyante, ; i Te iRETABLIR d'hui, pour moi, une somme énor- qu'on le regardait parfuis avec éton et plus écosusant encore était le lo- c'est d 7 ons | :
:

| . s ave - Festde eraire quetous los rr ©}me Vous me les demanderiez se ’ 05 ; que fous tes r !
Demandez à votre Pharmacien ; . .juemeont, il voyait mooter devant gement de l'homme. dus annoncés dans los, journadx" a ;ou à votre Fuurninseur +3 une seconde fois que ju ne pourrais e fut l'usurier aui ouvrit ailleurs penvont œuérir los innladiôd-— DFE — q P . . , . 16 l'usurier qui ouvrit, | g ( ol; a 7 lui une pile d'ores de billots de propres A la fomme ot généralement- ?a vous les accorder. Vous avez été Il sortait du li les pied : us > sons Ea :L $ EPAREILLE DE BRIST L . Lo banque. surtait du lit, et, les pieds nus Connu sous lo nom populaire’ dé iA ALS ’ ‘ OL, PIERRE malhonndte, monsieur. Une sccou- BeauMal. IV est copoulant deJas 1R- 4 8. , y

;

- . : i
°

;

9 avril 1895.

 

ON DEMANDEimmddintement
pourtravailler aux Rapides de La-
chine, plus bas que le chemin de

Lachine, à quatre milles de Mont-
réal; 500 bons tiavaillants, pour la:
pierre etla terre, 100 chevaux avec
‘voitures. Les gnges sont de $1.25.
par jour pour les hommes, $1.75
‘pour chevaux et voiture, payable à
tous les quinze jours.

Faire application & Vendroit des
träväux à

WnDavis & Sons,

_ Contracteurs.
14000841896:

Bem0 . +. pate»

‘érointé, maul, tout de son long sur

 

 

  

PREMIERE PARTIE

 

L'ORGUUEIL DES DARGEMONT

v

11 pagsuititoutes: ses” nuits dans

lescerèlés où il était membre etal

florissait le bacurat, toutes ses nuits

Jusqu’a l’aube grise qui, souvent, le

troïtvait couché en quelque coin,

un-canapé, In tâte ct le coeur vides, suis un sou, parfois,

de fois, vous seriez uu fripon, cril

me serait impossible ds vous venir

en aide.

Olivier avait courbé la tête et

h’avait pis répondu.

À sentait In justesse des repro-

ches de son père.

Cependint après s'être nbstenu

dejouerpou tant deux mois, effort

‘énorme, il.rétomba de plus Delle an

milieu. des inesrtitudes de sa vie

dungoisses et-do jovissanc:s rñor-

tlles,

Un an après,il sortit, un matin;

du cercle, la tête en fou, ‘ivre, fou

   fisait, wi-vùzil alluit,

plutôt,ne sachant,plus ni ce qu’il 
La pile d'or et de billets s’effou-

dra, .

Olivier, na. possédait plus rien,

Il resta chez ui, -senferma - dans

sa chambre, arma ‘son revolver et,
*

cherchint.la-place du coeur, y np-

pliqua le canon ; le froid de l'açitr

lg"lie frissouner, comiue s'il avait été

touché par!quelyne bête immonde ;

il rejstu l’arme et, s’écruulant dans

un fautoil, il se mit à pleurer, ané-

anti, brisé, perdu.

Tl avait era yu'il auraitilo eoura.

go:de se tuer,

<Mvétait-Ihch1...
Toute la nuit, il.rêva. Que faire

-pouritrouver ces centmille francs.?

Lüs’dutles de jeu Sont-des debtes su-

dans dus pantonff-s en loques, il

avait seulement ji té autour de sou

coups une robe do chambre lastrée

de taches de ‘graisse, raccommodée
de différentes couleurs ‘et bariolée

dans tous les seus.

Dans les trois pièces du logis, nn

bric-à-brac indescriptible, car, à ses

méiiers divers, Liverquet juiguait

; celui de brocanteur.

C'était done une sorte de bazar

de vicillurivs et d'évrangetés, où l’on

-heurtait du pied, à

‘dus tablenux, des, vêtemmnts, des

armes, des bijoux, des pipes en écu-

‘me, ot -toute ln funitusmagorie des 
objets rassomiblés là selon‘lus Lu-

so. . . ov

“avec nos listes de

shique pns, dus | § Jie bia
chaque png, des 1 86 suigne ello-méme ot gardelo secrot

ustensiles de cuisine, de l’urguaturie, do sa maladie. Forcez votre phare

 
  

 

 

  

  

pradonco la plusélémentaire de s’en!
quérir quels sôht ceüx qui ont décon*
Vert Gos l'emèdes, s'ils ‘ont In scien
les enpacités ‘ot l’Expérionce yènt
traiter avoc succès cotte maladie. Co
n'est pas tout de dire - ju prends têl
remède pourtellomiladio. ‘C'est.un*
fait reconnu‘qho’ 16“ Dé Larivière pose

   

‘sède cètto selgnco, cos capacités‘ où
une longue expérionce dans le trite:
montdos maladies desla fommes obilé
“ Régnbitour do ln Santé do ln:fom
mo” on bouteilles ou on Pilules at-
gontéos ot los * FomaloPlasters ”nk
donnent pas soulemant un sonlig-
ment temporaire, - mais uérissont-
pour.toujours cotto,maindio, Do:plus

Los dequestions quojon
voie gralis, la fomme ou lejeune fille

 

. bi Cr ; qd
{-mingion dd. vous donner cos remddos
ot s'ilno les a pas où vout en subs? ©
tituor d’autres qu'ilprétondêtre aus:
si bon, éorivozx‘ut DrBirivière;:Mine:
ville, RIL ™ :

27.Mui: 1898,

    



ARAM I Al case 1 busy, aud introduce early.aursplen:
TEAR 320 Réciprocité relativement aux Lots Le de'BAUME RHUMAL,

.

surtout si . busy € early pen Ly.ansD'7.henilnonVers. PLuE UncatA. naufcagos et au droit avi épaves.

|

[Pelé à voter, le 72 septomro ro}vuudiôtes aujot.à la toux, | 92. did WS models we have concinded to VL.iy * Maintenant, que sortira-t-il do cet- chain, sen ji quéstionJo in iprohibi<] ’ w j WAR RN VE je, make a marvelous oiler direet totharidee.Clima teconférence ? “Lion, lechbien — = oi For 30 days vé wilfstll anmploxti vux :* M: Chamberlain dont porsonnñe ne|" ‘*
ai 3
. .

Ale oe

oo

=;

Terres

- " Sir William Winter.

 

- —, Été fixées dont vont surement décou-

= +. MM. Sénateur ‘Gray et Fairfox, - Re-

  

  

   

  
 

 

 

_- BRRTHIER, 5 AOUT-1898

Avec le présent numéro, la “ Gu-
sett de Borthier, entre duns sa onziè-
me année d'existence, plus forte et

- plus vigoureuse que jamais.
Ceux qui ont prophétisé sa courte

ex‘stence, à cause des nombreuses

 

à
épreuves qu’elle « subies, en sont
quittes pour leurs mauvaises prédic-
tions,

mmeere ‘Jun attrait invincible entre les deux utils t'tonue:jusquiici à d'Egañl'de reivvisilles NAIA ‘NOTE. Choice of Color, Style; Height of Fraine, Gear,etc. FullyGuaranteed. ~
i ‘ pays. C'est au Canada d’en profiter| ..io importante mesure, | [0 Nis arta oor fhquicte © Tab. , You will be énrprisal at the appearance aud quality of these wheats. Don't wait, onder:

LH JUL, |etnous devons avoir asses confiancof° MPPTENE MOIS. | TH TE | motéde entier(presqu'untunt quo le gowllhisferiaom icesl]bo”miohetaceVon conquai Br Menus
, ~ dans les gens qui nous représentent == = peup 828. wheel, or gift of 8

3 Août 1898,
Nous sommes en plein moment d’a-

gitation, ou,du moins, de prépara-
tion d’agitation. Ainsi, il a suffi que

les ministres, échappent pour un ins-

tant à leur villégiature pour qu’il se
crée dans le monde politique un vrai
ferment de surexcitation. Une foule
do questions ont été régléus, de nomi-

. nations ont été faites et de dates ont

‘ler’ des évènements nouveaux.
- vais procéder par ordre.

D'abord, la date de la réunion de la
conférence internationale de Québec
x6té fixée définitivement. C'est le
23 Août prochain que se réumiront

dans l’ancienne capitaie, les plénipo-
tentiaires américains et britanniques
pour arriver au règlement des ques-
-tions en litige entre les deux pays.

Les commissaires canadiens sont:

Sir W. Laurier, Sir L. Davies, Sir R.
Cartwright et M. Charlton M. P.
Le commissaire anglais est Lord

Herschell.

Le commissarre Terreneuvien est

Je

Les commissaires américains sont :

présentant Dingley, MM. Foster, Kas-
San et Coolidge. Le +
‘Le'‘secrétaire de la commission amé

ricaine est M. Anderson et le gouver-

| 118 Transport ;
"| garde-ligitime...des fonctionnaires |

   

  

Nog! = ry
TERT ~

‘dés prisonniers sous ia.

d'unpays à travers ‘leterritoire de
l'autrepays. °

pourranicr l’énergie et l'habileté di-
plomatiques a été obligé d’admettre
avant hier ä la Chambre des Commu-
nes qu’il avait échoué dans toute ten-
tative d’arranger un traité de réci-
procité entre les Antilles Anglaises et
les Etats‘Unis parce qu’il avait trou’
vé les Américains de ‘“ very hard bar
gainers indeed ". des “ durs À cuir en
affaires ”. Néanmoins cela ne doit
pas nous faire peur et nous devons

trouver dans les hommes qui repré

senteront le Canada là bas das été
ments assez vigoureux pour faire va*

loir et triompher nos droits, surtout
si l’on tient compte des dispositions

absolument sympathiques, amicales

même dont les Etats Unis font preuve

À notre égurd. Personne ne peutnier,
qu'il yait in mouvementirrésistible,

pour songer qu'ils ne laisseront pas

passer l’occasion qui leur est offerte
de se distinguer ct, m£me plus, de
laisser un nom dans l'histoire.
Mais ce n’est pas lajseule décision

importante dont catte semaine eut

été le théâtre, ninsi, ila été décidé
que le plébiscite dela prohibition

dont je vous ai souvent parlé pendant

la session et même depuis, serait pris

le 34 Décembre prochain. J'y revien-
drai seulement brièvement. Le 29

Septembre, tous les électeurs du Ca’
nada seront appelés de la même façon
que dans les élections généralesc'est
à-dire comme s’il s’agisnait d’élire des
dénntés A Ottawa, avecla même orga
nisation, les mêmes polls, omeiers cv

sous-officiers rapporteurs, listes, etc.,

à répondre à la question suivante qui

sera inscrite sur le bulletin de vota:

tion : .

“ Etes vous en faveur de faire pas:
ser un acte interdisant l’importation,
la fabrication ou la vente des spiri
tueux, vin, ale, bière, cidre ct de tou
tes les autres liqueurs alcooliques pri
ses comme breuvage.”
La réponse devra être OUI ou NON,-

Le gouvernement se basera ensuite

sur la nature du vote exprimé et sur
sa significationpour prendre une at

titude définitive à l’égard du commer
ce des boissons enivrantes. Sila ma

RI . 2 243, €

Jigme pus plus.quotout autre, si l'on
5 > T3 ‘24 mae.

ont)

jarité en faveur de la prohibition est

ste oa 2 7
EVA te F6
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: Le.
Cee vets pede, ot
Tavdate du plébiclètéost-ofidielle:|

ment annoncée: Le jpeaple aorn ap-

Flebiciste |

: oe “aiatp 1 ells; ff

T1-eitsnnsdoute a propos] de rap|
peler que lu question sors présentée: à
l'électorat sous. lnforme suivante:

“ Etes-vous on faveur de l'adoption
d'un acte prohibant l'importation; la

fabrication puis ln vente des spiritu-
eux”: vin, ale, bière, cidre et toute

autre liqueur alcoolique, en usage
comme breuvage ? ” ’

C'est la formo qui a été adoptée, à
ladéernière session pour le referen
dum,
On no s'attondait-guère du côté des

anti-prohibitionnistes i cette décision
souduine du gouvernement, les hôte-

=
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Joysux Anniversaire.
. - Dat Let

Samedi dernier,M. C. AChénetort
a été l’objet d'une jolie . fêfe, à l'uces-
sion de sun 39 anniversaire do nais-

sance, ‘ . :

Plusieurs amis de Montréal, au
nombre desquels étaient ; l’Hon: M:

ex-sénateur. américain ot -Messieurs
‘H Dupré, M. P., Dr T.- BideGros
bois, M: P. P.,. Daniel : Bergägin:et

Chs. À. Wilson, avocats, Achille Ber-
gevin, Ovide, Colbert etiAsila ,Gro-
thé, Jos. Lamiiiche, W,. O'Brien,
Theo. Lanetot, JusRisdon. Bri,
Tarte, J. E Robillard, Chs. Ledoux,

Nap.-Laporte, - R Beuusbt}5 B: Dü-

breuil, A. Brunet, A. DÜbBois-eté.,
etc, sont vétius à"Borthier/A*bäid du
yacht de M. Albert Bénuthemiii, de:
Sorel, le * Jubilee *, reudée visite à-

priticiers’ à l'occasion de sa.fête de
naissance. F1 4 up: |

M. Chérievert fit le meillgur ac
cueil possible à sos visiteurs, qui re-
_purtireht quelques indtants après

ei MEREPour une excursion dins Tes Hes,

IA"SAZETIEDE BERTHIER

my

“OA¥unit die sortie par un temps vif
oufroiil; huinide,prenvz ane -duse|:

journalistes ont. quelque peine à s'en

Uavaiiler ; jamais ils n'ont été plus

“nouveau, mille autres surviennent.

‘c’est celle qui, depuis huit mois, agi-

Rubidoux, I'Hon. D. L. Beaumgivitéi,’}

zen trois affaires distinctes :

M. Chénevert et lui offrir descñdenux ]

“} qu'au ‘enrpläs, cès pièces--m’intéres-

respaires — _—

n

 

Cog ea  and , “à

cance, Nous disons : I! parait enr les

douter. Jamais ils n'ont eu plus à

occupés. À chaque instant,un incident
nouvesu surgit, #L à chaque incident

Colane s'ou appelle pas moins “ être
en vacances ”.  O ironie des mots !
O surpremint contraste entre les faits
ot les terines ! O merveilleux euphi-
misme de la langue |
“ Ce que sont ces'incidents, ce que
sont ces occapations,, on le devine
sans difficuuté. I n'ost plus, en Fran-
ce, qu’une question, et cette question,

te l'opinion, déchaine les passions,

Comment en parler, comment en
dire ce” qu'on “ en dit ” sans risquer
de froisser celui.ci ou celni-à, de pa-
raitre ‘faire oeuvre de parti, de ve
classer d'ûn côté où d'un antre ?
Nous allons cependant l'essayer en

Nous: bornant à exposer les choses
telles qu'elles Font, ce qui ne signifie
pas du tout qu'elles soient toiles
qu'on les présente «l'ordinaire

; -Cpmmençons,.si l'on veut bien, par
expliquer ce qu'est l'affaire Picquaut,
te qu'est l'aituire Esterhazy et ce
qu'est l'affaire Zola, puisque r’utfaire

: Dreyfus se subdivise pour le moment

"Lé colonel Picquart, ses accusaicurs et
. sadefense.=

Le colonel .:Piéquart est poursuivi
:* pouravoir communiqué à une pet-
sonne non qualifiée des doenments
inléteseunt lu sécurité extérieure de
EB” Cette personne non qualifiée
gat son ami l'avocat Leblois, qui est
poursuivi en même téhips que Ini, et
ses dacumentssont les pièces secrètes
de l'affaire Dreyius
Le Colonel répond qu'il n'a jamais

communiqué aucune de ces pièces à
M. Leblois ; qu'il‘a simplement mis
celui ci au courant de l'affaire quand,
se sentant menacé, il a eru devoir
prendre un avocat pour «à défense ;

vesba : vie- Française- ++,
- I-parnit.que nous sommes en va-l*
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Non”ceïlés, car notie m'uvons pas en-
corëabordé le e6ré-pôlitique dn snjot,
et quite” iéglhigeititæranrait qu’un
‘ipérgu tout fait ingomplet de le
Question, * 717.2 AA

dé; éches dont le but incontogtable’
était de donner à entendre qu'ilavait
ourdi an complot contre le commun-
dant, soustrait du Ministère. la pièce
de 1894, et mêlé à ses intrigues une
femme qui, jar vengeance, avait li;
vré celle pièce à son ennemi.
Le Colonel pois plainte ; uw juge

fut commis pour iustruire Paflpive ; :
Fenquéte fut wngie 61 laboriense ; fie card” ou Canti=-Dieyftsaurd ".
Nadlement, ele aboûtit à l'arrestation | | Ne croyez” pasqiééf* y'a imagina-
d'Esterhazy cotafite auteur de ces,dion Séricufomentytest ainsi qu'on
fausses dépêches, cë qui ne veut pas se dénomime, c'est uiusi qu’on re qua-
dire encore qu'iF sert déféré de ce Jifie. a,
chef aux tribunaux, mais co qmage” Les choseds en sent même arrivées
ra sûrement pour ré-nliak-Fi une à din point tel que M; Brison et M.
condamnation intervient, de mettre Cavaignac Tertcontront, pmmi fears
hors de cause—aQnGins moralement aderréires: des vudieaux, tout com-
—le Colonel Prequart, ot pent-Eue ImeNM. Méine-et M. de général Blot
même d'eifuiner des poursuites con- * pouviient ‘comy terjéii Yo que ques
tre Uautre effivier, car ce ne peut mois, des modérés-jati gi” leurr cune-

érès

Pav ani phéntrièréwisxez ringulier,
J On est plus; ei‘efferp à l'henre ne-
Auelle, “radialGi modé6, conserva

  

teur où Focidliste;mest “ Dreyfu. |

ë  

 En passant 3 Sorel, "SOYAF AL
| Bruneus,:NS P,,& O: Baradis, J. A.

; but fout phsLurécurité extérieure de l'E] être qu'einx bureaux de la Guerre mis les,plussachar nés.nementlibéral a fait honneur à notre tat, puisque le Ministre de lu Guerre) —de nature àreprésenter une maiprséÏ

" Aigné aû choix de Lord Hérschell qui
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-  tænvail des ouvriers étrangers appli-

2, - ou‘aujêtade-chaque pays dansles li-
“mites deleurtériiioire réciproque.

ne, frontidreg par terre ©t par enu là’ où

54 dieire

nationalité en choisissant comme se-

crétaire de la commission britänñni-

que un jeune député canadien-fran-

çais, également érudit dans la langue
française, la langue de la diplomatie

_et 1a langue anglaise. M. Bourassa,
“le député de Labelle aux Communes,
petit fils du grand Papineau, a étédé-

s’est empressé de ratifier la proposi-
tion de Sir W. Laurier. M. Bourassa
eat un lettré et aussi un homme d'ex-
périencè on affaires: Il parle et écrit
avec une rare facilité les deux langue
ettout le monde admettra que, pour
une pareille mission, personne ne
pouvait faire un meilleur choix, Tout
le moride'en félicitera le gouverne-

ment.
Pour donner une idée de l'étendue

des travaux qui attendent ia confé-

rence,il n’est peut-être pas hors de
propos d’énumérer ici les points qui
devront être réglés. Voici la liste
fournie par l’administration de Was-
hington. On remarquera qu’elle est

beaucoup plus complète que celles

qui ont paru jusqu'ici.

La conférence examinera les douze
_.sujets suivants :

10 Les questions relatives à la chas-
me:des phoques A fourrure dans la
mer de Behring et dans les eaux de
11'Oeéan Pacifique du Nord.

20/Les prescriptions relatives aux
“ ptcheries des côtes de l’Atlantique et
du Panffique et des eaux limitrophes

des deux pays.
‘30 Les stipulations concernant la

délimsitutionlet l'établissement dela
frontière canadienne de l’Alaskn.

… 40 Les dispositions relatives au
transitées marchandises importées
d'un pays À ‘destination de’ l’autre
pays pour Etre délivrées au delà de
la fivxtière.

so Les dispositions relatives au
transit des marchandises d’un pays À

: l’autre par voie torrestreou fluviale,
y compris les-coursd’eau etles ca-

naux et le transit intermédiaire ma-

ritime.
60 La question des lois relatives au

cable aux'sujête et citoyens du Cana-
* dad'et des Etate'Unis.

70 Lesdroita -miniers des citoyens

80 Le “remaniement des droits dé:

_ douarie‘ét.fosconcessions’ dé :hatüre-
fécale jugéesavantageuses à chaque

* pays etapplicables aux produits du
-: #0] et de l’industriesur le pied de la

réciprocité. ce.

“- “96 Réforme de la convention de
1917tquchant.lanavigation des: vais
seaux de guorre sur Jes lacs. ©
160 Définition plus complète ét dé

limitation de toute partiede'laligne

imposantede la portion responsa
du pays; il n’y a aucun  douté-quie“lé
gouvernement sera obligé de suivre le.

verdict et d’imposer la prohibition du

trafic des boissons. Mais si les gens

intelligents, ceux qni sont capables de
se conduire sans se voir dicterleur fa-
çon d’agirpar les gonsdu ‘“ Witness”
décident que tousles citoyens doivent
étre 3 méme, sans policeman, de tem’

pérer leur soif ou de w’interdire lesli
quides nuisibles, si ces gens là vien:
nent protester contre toute législa-

tion prohibitive, le plan des méthodis-

tes et des ¢‘ blueribbons ”’ subiræ le
misérable flasco que je lui souhaite.
Je continue À la hâte les nouvelles.

Je vous ai parlé du succès de. M. Mu:

lock dans la conférence interprovin-

ciale, je vous'ai exposé les avantages

théoriques. Voici maintenant les bé
néfices pratiques. A partir du 9 No*
vembre prochain, anniversaire dela
naissance du Prince de Galles, le port
des lettres pour l’Angletere couters 3.

cents seulement at j’ai toutes les rai

sons de croire que, du méme coup, la

réduction prévue et: sanctionnée à la

dernière sessions s’appliquera au Ca

nada tout entier, ‘ c’est'à'dfre qu’au
lieu de trois cents les lettres échan*
gées dans le Canada ou envoyées d’un
pointquelconque de notre pays aux
Etats Unis ne nécessiteront qu'un af-
franchissement de deux cents. Clest

une réduction qui sera la bienvenue

et eausers un avantage sensible dans
tout le public.
Les élections partielles provoquées

par le décès desdéputés ou leur.no-
mination’d un poste du gonvernenrent.
auront lieu suivant toute les proba-

bilités dans le moisd'octobre. La va:

la province de Québec est, Bagot,
mais d’ici.là, il faudra ajoutez Lévis
et Berthier où le gouvernement sera
appelé avec un succès qui ne peut
pas faire de douteà demander aux
électeurs l’approbation de sa politi-
que,
Je termine en vous signalant qu’au-

jourd’hui s’ouvre la session convo*
quée par le gouvernement d'Ontario

jimes J. A. Chérievert oL A. Gagnon,

cance actuelle pour le fédéral dens:|

 Ghénevert; E. MoMahon,_Jnies Che
valier, A. Beauchemin: etNap Le
traversese joignirent.auxautres ants
ot Pon aticigniv-de boime hèvie le
chatelet de l'ami Jos. Ridhdedu,‘au
chenal du Moine, et celni du Club
Canadien, repré&entéparM. Bénnset.
La 1écéption dans: oos“détix clubs:

fut eharmante.Latubleuit telle,
,mént. bien servie et lessmets--tolle-
ment buns qu'on se serait;prudans le.
meilieur hôtel de Montréa], | ; .

La plus graudo gaieté no cesna de
régner durant lo séjourdes excur-
rionnistes dans ces Lies, © 7 © ©
Tous s’en donnèrent à’ Éconr”joié. IÏ

ments de toutes sortes. |! .
Dimanche après-midi, à-«9heures:

le yacht réconduissit loï excnrsion-
:nistes à Montréal età minuit, après
un trajet charmant,tous se néparaient

enchantés de leur voyage: _,…
. Nous offrons tous nos _remercie-
ments et notre reconnaissance Aces
messieurs, pour les marques d'estime
et d'amitié qu'ils ont voulu donnerà
notre directear gérant le jour de sn
fête. hr
Nous offrons égnlement nasremer-

ciementsà Madame ©. O. Paradiv; la
Mniresse de Sorel,-ainsi qu’àMenda-

qui sous -venues emedi après. midi
présenter un superbe bouquet —M
et Mde Cheriévers:"

©

ACL14

it
an qe.

à

Quand le
Medecin y
Honnete :::
Fat appelé & dontierune’prescription|
Pur uu bomme qu“une temune latuie,-i

dolor + + 
ment Hardy veut faire disparaître

a pour-but d’accomplircet-actede
justice, La sewsior i sera © probable
merit Lréscourte,

- La ‘ Minerve’ doit toujours paraitre
prochainement, mais depuis quer Sir

re apromis de ménager le gouverne
ment;ona décidé chez M. Nantcl de
tenir le journalsurlà“slace “jusqu’aû
19r Séptenbre. ’

X ‘pas suffisamment déduie.
LA

She

aa

pour rendre aux constables de polis |

ledroitde vote que lesconservateurs
veulent leur enlever. Le gouverne!

une regrettable incertitude qui existe
‘danela loï etcotté session. ansicipée .

Wh PHopriatés.nÉ:04-Véteusporté.

Chs. Tapper a son retour d’Augleter:

-délitle;  morveusg eeépuisée, il o'bewite
vas à recommaudeï.le C'éhpt. Cow }
‘de PA ne, ce ‘remdde extraordiniitre ct

. Henry, le commandant Lauth et dur:

y-eul discours, chiunés, diiise, atiuse-{judi
: {gets et enting qu'en contestant In va-

Ju Chambre par M. Civaigme; et

‘indignée din’ complot ourdi contre lui,

l’a déc ué lui-même àla tribune de
Fn vain, quelques députés essaient dhe Chambre ; qu'il a été du “reste

frappé d'une peine disciplinaire par
la justice Militaire à cette vecasion ;
“qrenâlne peut jamais être  oursuivi
doux fois pour le même fuit et qu'on
ne peut pas dire qu'il ÿ a dinfait nou-
veau contre lui parce qu'il a offert
d'établir desant une - juridiction com-
pétente que les documents en ques.
tion, ngse rappurtaient pas a Drey-
fus, où avaient (ous les caractères‘
d'un faux,  : ee
"Vos ennemis disent - que le Colonel

chiviste (rribelin ont surpris le colo-
nel Picquart communiquant les dites
pièces à M. Leblois ; que la peine
(diseiplinaire dont il a été frappé ne
Raurait être confondue - avec l’actioi

ciuire dont il est aujourd'hui lots

Jeur des documents livrés à ia publi-
cité pur M. Cavaisgnue, il s’est mis en
rébellion contre lu Ministre de la
Guerre, ce qui est inadmissible de la
part d'un officier, et a utilisé des ren
seignements qu'il vu pu connhitre
qu'à l’occasion de son survice, ce qui
constitne de sn part une flagrante
violation du secret professionnel,

‘Foute la discussion rouk autour de
ces deux thèses contraires, eL point
n'est besoin de prendre parti pour
faire remarquer combien. l'ucuusation
somble légère.

+ Lecas du eommandant Esterhazy.

- Quant an-eus du Commididant Es.
terbuzy, il est, autrement ‘plus com-
pligué: 1 - ’ :
ME Esterhazy, on s’en aouvient
peut-être: ‘ui eu entre Bey 'imaiinb; “au
niomentds Uéndncintiondu frétedé
Dreyfus, un document du. 16, Avril
BOW4, faisant allusion à On certain
D...-lu-deruièrement à la- ‘tribune: de

enntesté précisément pur.le Colonel
Picquart, te
Ce document lui avait été remis,

dixait-il, par une © dune voilée ©,qui
le tenuitdu Culonel Picquart, et qui;

fense. Lo
. Personne ne crut à l'excistence des

cette myslériense “ dam: voilée.”. y Pos ulaire. Des années, Upéas., (le:| guerauus

=

vratmont PRSCk ont '
attiré l'atomblion! des prétosers nédos
“cing sur Le Cébsri Composé. de :Puine et
fie n’ont pre - étéstonte -R° nec3

la 6
guérison de la nervosité, Au. 1:33
de aummesl, de ki déviiftedé Tadys- ‘Prçole, (Ko, rlennid pe otede thowa ls
maladies ‘des rognons et du foie.
Cherchez-vous ln we ? C creh - -Cuvaignac ne clive décisive den

4 H 8 é…. . >h >r£hoge UC comm In pr uv ABV ;vous A vous débarrasser 4¢' In“malndie hde! ae 3 bi i ¢ © '@ X ~et den nonffrances ? dat ulpa ibit d In yin . j

le Céleri Composé ‘de Pathe, wn rem‘de qui. vous dpinera “dow ‘réaultate
promble”- et dont vous yous
après votre bradie expér'eacedel'iu-Succès d'autres: médecines. = +5", | |

moe.
re tem com

Sivoui;: employes,-

Maistoil lo monde conitata quetu
Udsuasion de ce documgiit“fut, pour

instriiie éovitieTui, Mippelnonofe
Fé “tt *uvcunront - libéritene-"e8
elda.n'uvien de surprenant, puisque!

-

France ev:dcompuruiire une dernicre,

There nctaelle,“consisté‘à savoir si
avaittenu à le lui donner pour sa'dé- .

: 7 Feès Dreyfus au procès Zona,

simple et_ biennet,

Zola qui se prolonge par une diseus-
eoJelerhazy, l'assurance du'sulil “sion.
jagLe Commandant Kavary, clinrgé[re”Piequant.êt yno.sfluire Esterhuzy.re‘ pussi"étititementHéo l’uno à l'autre,

quedistinctesé8in preniière. :

question. LA
On voil combiés

| pligné, et quelle peide où éprouve,
Quand on sait exactement à quoi s’en

chess

façon re présente cette double qnes-
tion des ponrenites ‘Dicquart et des

qu'eue en révité.
Etonnez-vous done que le-public

Wy compreine men. -
, Àl en ruit que ce qu'en disent les
Journaux, et les journaux n'en disent
que ce qui sert feurs querclles,

La condamnation et, le défaut de M.

Zola. U
Reste un troisième point : la con.

‘durnnation par défant de M. Zola et
sou départ de Paris.

bei, ln situation est fort simple : M.
Zota a le droit de faire opposition au
gement qui l'a frappé, a condition
toutefois que cette apposition soit
faite duns le dé ai de cinq jours, à
partir du moment oùle jugemeut lui
uévé signifié, ce

C'est poiurr prolonger ce délai que
M. Zola west absenié myslérieuse-
ment de Puris dung la journée de
Mardi. .

De-ectte fugon, en effet,le jugement
ne peut lui sire nignilié, et il conser-
ve son droit dopposition. suns limita
tion detems, ne -
M er sera dope guitte,le jour od: lv

cour de cus~ation aura décidési les
joges ont on non le pouvoir de l'em-
péchor Fintearoger les témoins sur
les fuits connexes à ceux pour les-!
“quels. il. est. puursuivi..à rentrer” en

fois devant la justiee: ©
.”Evidétament- il ost impossible de
diresi lu” Courde Cussation se pro-
noncera”évhformémont aux conclu-
sions-do som: . avocat. Mais vi elle so
prononce-en ce sons,alors cewars bol |
et biorr lu-révision du procès Dreyfiis
qui se fora“indivectément pur le pro-
cès Zoln, puisque toute la question, à

lon pourru où. yon. s'occtiper du pro--

“Voilà qui-est jur-:connéquent Lion
Seen

Nous avons,d'un ¢6té, une. atliire0

sion.en.droit, etda,l'autre, wno-Hifuf

° C'est cu document —étranger an pro-

Or, il. arriva- que le Colonel Pic-
quart regnt au imomont mémo où le‘ue Gnmnanlant Estorhazy se trouvait

|

tatMix en chuxe, . dos dépêches ‘signées.
de ‘robriquets QU'il décernait dans.
l'intimité à quelquesuns de sus uuils,

0 Leette situntion elsSaurn déjà plusque
1ESR—-qui a'été apporté depuis par ML | les

“être pour on contre los Juifs, ou, si

-Jelectenr:qu] 50‘rendra compte de

quatre-vingtdix-neuf centiènios
Parisiens pour qui tout le pio-

blème se réduit A ces deux Lorines:

l'on prétère,
‘Major,

Ejpithtes Nouvelles, ‘ : >.
Est-ce’dire quece soitisuilisant ?

être‘ pouroù cuntre l'E
ue 5 i

qlee connu, les sobriquets
1 y jecules ie depdehe n°dignt. ephil.nistkes Len lepéches ©

nt ceci est com-'

tenir, à indiquer clairement de‘guello

poursuites Estérhazy, qui n'en fait

de soutenir que ia jo tique de ia
France ne raurait être svhordennée à
Une‘querel e jüdiciaire : c'est cutle
querelle judiginive qui dumine tout,

“qui:prime;tents qui ddeide de tout.

f dir qieielle Ge. MU Brisson et de
a. n il. Ceraignee,

Lees dissgitiments qui ont éclaté
tenire M. Brisson et M. Cavaignae
, l'ont, ‘en que ticulier, pas d'autre eau-
se.

| M Brisson veéprésente dans le Ca-
bine l'élément #*Diæyfésard "et M.

: Cavaggnae l'élément + anti Dreyfu.
sard "2 M'Givaignac a, pour lui,
les-nétiontili=tes:les-tMlisémiles, Lous
des groupes “Qui.,s'agrilent lo plus.
bruyienment sn / ce, moenent. M,

{ BrireOn avait, poorili, les diffé: entes
indivichnatités qui, dans le parti rudi-
cal comme dans lo’ paiti modéré ré-
clament lu révision* Üu procès Drey-
fus. Il les a pordus éns'a.liant à 3.
Cavaignne, etil oét‘én-même temps
resté suspect auÿ'uüitrez. Do là, des
froissements, des sueceptibilités, des-
rancunes qui n’onl‘fuil que s'enveni-
ner lorsque le Président du Conseil
a constaté que M. Gavaignac appa
ruiseait au public l'âme. du Ministère,

; ne Lllait'àses. dépensde ficiles se-
“mis, lo traîtait uw peu comme uno
quantité néirligeable et prenait offec-
tivemeut sur lu direction. des-atfnives
tuepréduminance exceptionnelle.
Les rapports entre l'Elysée et le Mi-

wistore de’ la Guerre.
En méme temps,ie Président de In

Répub ique prenait. ombrage de l'at-
titude de M. Cavaignae qui, soucioux
Avant tout d'aceréitre sa popularité
et-son nutorité-ne.se-génait pas, pour
re livrer en,sa. présence à de potites
nminifestations,personnelles pou faites:
pour lui plaire, 7
M. Félix-Faure fifa ‘pas, er efful,

l'intention de renoncer à ses fonc-
tions. Il est Président, ot il entend
le:réster::: Lu. 4.
M. Cuvañgnie. laissent clairement

entendre que son véritable objoctif
étuis l'Ec.ynée, devait inévitablement
éveiller ses craintes. Mademoisello
Lucie Finve qui ‘passa pour ** Drey-
fasarde ™" el qui sune tres réolle ine
-Auonce sut sou-pète, n'a pout-être pas
Été onplus sans Contribuer à fairo
réfléchir le Président. Mnie qu'im-
hortelillen motif le faitseul méri-
e d'être retosiu, ot le fuit est que
affair DRSyfu's brouille M. Cavui-
snac avec M. Brisaom et D. Félix
Friive i8iit on‘bronillant coux-ei avec
nuhibrode kdve-anie.
‘Une rupture:est-etie cependunt à
redouter ayant.Ja tin den vaeancos ?
C'est jou’ probuble, ‘cer uno rupture
oblraînorait inévitablement lu chüte
su Ministère, sans que M. Beisson
put erpérer, upirès un Loi échec, pou-
{voir reprendre jithais In présidence:
de In Chimbib gin resto, aujourd'hui
commu lier,16 dulobjot de sou um- bition,

- 
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Ch neéCurieuseânébdote

“Une. ancéote. que; _éonnajsse TR
seuleq'elques-iné-de ses intimes:pt.-
ÿaynous pardonnern:de dévulguer,

:=à.cet égard,particulièrement édi-
ute, “

=On'étniten: “pleine. crise ministé-
elle. MBrisson;vonnit d'durechar
4 de:constituer le cabinet. 1offrit
jo portefeuille à;M, -Bourgcois, M.
tingeois. déçlinal'offre. en” Faisantlà

: —nistère : qui. devait
prendre.un.programme de concilin-
tion. - M.. Brisson réfléchit 5il ponisa|
que M Bostrgeois potirrait deven v!

 

candidate ès-radicaux à la prévidence
‘de in ‘Chambre, qu'il pourrait” être$
‘Elu, otaussitôt, sans hésiter, malg:é
leTofis ‘qu'il venait d’essnyér, il por-|
ta le Loaderde’ I: gauche sur làliste
de ses collaborateurs
-On devine-Ju-surprise de M. Bone

" Reois en appronant le londomaïn quà
’Etiit ministre malgré lui.

‘Boñjrré mal gré, il dut sincliner;;
honigrémalgté, il’ dut, pour éviter
de faire.échôuar.ung combinaison qui.
“était, on somme, une combiunisenea-

orb: aamavovtieitet accepter le;portefquille qui,
nren (sde Jaiiétait utuibué.
saecota

Tog

Vm«u
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s'en.apercevoir par cet exemple, ou
mieux encore dans In suite, car nous
nous réservons d'en. soulgver quel-),
ques-uns qui pourront, tout en pré ¥
tant à rire, éclairer souvent d'un
jour imprévu bien‘des incidents gui |

- paraissent mystérieux.
Nous devrions encore parler du.

discours du P. Didon, de la présence
dù Générat Jemont à ln cérémonieà
l'occasion «de laquelle a été pronnncé
ce discours, des duels

produit an cours de. la rencontre en-
tre M. Dérouldde et M Hluhbard, de
1afête:de Michelet, delaMuse de

: Paris ”. de. mille autres chases enco-
“ve: Main. celte enrrespondance est
déjà longue, et nos sommes vbligds

wAl'nbréger., |, Peut-éue Wouvera:lon
"+ Que nous nous sominés trop étendus
="mue,certains: sujols. et pas assez sur

“d'autres, Que nous avons trop sacritié
eu incidents de In Vie Parisienne à

l'affaire Dreyfus ot aux querelles des
ommos politiques. Mais, que vou

urgent, pour le moment, était de pré
viser cortaines questions trop obseu-
res, dont on aurà souvent eicure lieu
de s'occuper.

Tout ne vient-il pas à point, du res-
“ fe -à qui sail attendre 7 Attendez
. done. Le rérieux ne dürera pas lou-
juurs,—en France surtout.

A

HonsoraT sr Des acur,
29 rue Lo l'éllotier.

—ADOBE

‘Nouvelles de la Yille el
du District,

  

Les exercices des Quarante-Heures.
tommenceront dimanche en cette pa-
foisse..

‘Mesdames Maurault, Rocher et
! Chaput,do. FAssomption.étaient mar
oo‘et morcredi‘eii promenade A Ber

thjer,‘ther’Madumy[2 A. Chênevert.

M. etMdeFX.Siden, de que-
onainsi.queMademoiselle Milotte,
d'Ottaws, sont en vilégiatuie'i’‘Ber.
thier depuis quelques semaines a lPhô-

;. tel Guilmette. .

MJe.notaire HectorBeaudoin, de)
- Joliette était en cette ville mercre-

®

a“Marcellin Wilson, est “arrivé-àà
‘Berihierhier soir, pour y passer

quelques jours devacances.

MJ.ETobi, contracteur deë
©Savas,du crensage de lurividre de

®

“LowDemoiselles L. ‘O. David, de
‘Montréal,‘sont depuis quelques jours:
‘en promenade 4 Berthior, et sont les

“‘liôtes de Mademoiselle Clara Tran.
éhémontaghe. .

“MM: 3. 1. De. Soul ot Alcide

Guilbauit, de Totioute,€étaient on cat:

te ville hier. ‘ ;

M. Auguste Mores, est.revenu
hier,après svoir passé près de -trois

mois en Enrope,… -
Nous sainune son arrivée au milion

or denous, avec plaisir. ,

  4
4

MJohi Raléton, rhanufaeturier dei» <4

7a8 MizeWytarionin,oatén.cette ville,
dla!SF

Cheney deal5Tumilice anglaise, qui sont en

MOINS

J
AT ee

4
PA

.viwaçances à Berthier s'umueent à qui
“‘snjoux mieux. iles sont toujours

onen’‘pique-nique et en fêtes de toutes |
oo" nortes.

°

Hier, à Joliette,OctavianiFirimvet et
Honoré Frappier deft Cuthbert, ont
été condaëinés pour voi, à ans de
pénitencier, parle. >juge Dorion.

   

“server.qu'il, urait,un.‘programme|.
rediqal,ponr entrerdans.wn Mi-|

néqessaircement|

FHTJessidéJn poliiicjier
expliquent bien ds chôsés* où peut

ui ont suivi lo
procès Zola, de l'incident qui s'est

lez vous ? M nous a paru quelle plus

“Joseph Brasielle, Agede g3 ans,‘deIa

“dangbéiiéhdi dernier A subir son pro-

* minellepour vol, Il est maintenant
détenu dans la privôn de Joliette. .

C'est:ir qhe,les contribuables du
‘villago.de:St-Gabrielde Brandon ont
voté loyrôglement:sdcordant $500000

‘MM. Refund ety

‘reconstruction de:leutMoulin....

 

ny aura une grande partie de,base-
ba)dimanche 3 Sorel, entre le Club
Montcalm de St-Hyacinthe et le Club
-Rithelféude Sorel.
Acette occasionleyacht de M. Al-

dra chercher . les amatebrs de Ber-
‘thieret-les’"ramènera ‘‘après la par-
tie” Déux : superbés- ‘ballons seront
doessur letéféüin art a =

put thelr

rutTous.consqui nt SVT l’apiparoil, à
ginicalytene:“qe“fa Sunlight:Gua:
5foedns. Imation, aC

"AJORENEBONG;Semerieiligy“de
voitIBehe:Aataibie-à“qu’il produit et
leprix minimean“Legoûte.

ISny offis tne nizison qi ne dg”
PaupuisKairi”pôseriin appareil coi.

te celui-là,qui Est,conpidéré comme
ic plus’ simple”etle plus perfectionné
-dans de genre,RE

Quandil iit penser Que ce gaz re-
vient moins cher quede .s'éclairer à
Phuile de charbon. ws

  

  

Un inceridie a réduit en. cendres.
mercredi matin les hangars de M.
Chevalier, marchand do gras, ‘et la
manufacture de meubles do M. Dion,
de Joliette. Les dommages s0nL con-
sidérables,

i. ° -

Arrivés à I'Horer Guinmerrs
ces jours «derniers :

A. D. McCole, J. F. Labelle, C.
Beausoleil, Jr. F. E. Perry, J. G. Re.
mington, Louis P. Frigon, Jos. Labon-
t€, Mde. C. Church, E. Brodeur, W.
Macdonald, Louis E. Cloutier, T.
Landry, L. Hould, À. G. H. Marcoux,
Montréal, J. D. Guay, Pleaserville,
F. X. Bilodeau et 8a Dame, J. E. Bre-

J. Tétreault, W. A, Guilbault, R. Ma-
gnan, Joliette, A. W. Vermet, Toron-

to, Job. W. Taylor, Cowansville, Mer-

cil Milot, Yamachiche, V. Sicard,.

H. Lebrun, Jos, Marchand, Maskinon.

£6, Auguste Moreau: ‘Belgique; ‘Dr’
Nolin, Sorel,

ON DEMANDE

Une bonne sorvante pour nne mai-

son privée. ‘Le prix sera en propor-
tion de la capacité de Ia personne.
S’adresser à ce bureau.

 

Guerit le rhumè en - un jour.
: Pablottes “ Laxative: ;Bromo Qui.
nine.” Prix 25 ceuts, remfu:si elles
nepusissent pas. ah

Mai 1898—9m. a,

 

Pauvre humanité ‘
Lesaffections:les ptivifréqutintes

qui vienuént‘afitig-r nôtre- pauvre
humanité sont gelles dns voies res-.

pivatoires. Le BAUMERHUMAL:
est le spécifique“infiillible pour

1 nous.on délivrer, 25¢ partout 93
3

 

aren
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enn

[Visitea‘temps.
ide.là: tante
Mary.
anypya tante Mary proiaît
leachers’éleétriques et se. itdans
l'Est A la demeure. dean, i gu;
quelques. ssulaings auparavant, avait
commercé. À tonir. maison. Sans céré-
monte aucune;‘la "vieille -dame cotra
Game La n’stitramva aa nièce dane,
‘la éuteineparaissant trèe dégettls. La
tante Mary. décauvrit dientôt que eu”
silos avait conayé:de cotodre wa vieux

| chats ojdra crime en rouge cardinal
avec do Ia pauvre teinture à bon man
ché. Le réguitat était certainement
Ge enture ‘À ‘exéroer Ia patience et. le
‘dante d'un ange. Uae miséradl cou
War mélangée, moitié rouge, moitié
‘bute, . fut lo résultat de o travail.

[Tente Mary  aympathien elncêremcazt
aves oa ofdce frappée d'horreur et lui:
eanecilla de n'empdoyer À l’eventr que.
ten Totutures Diamart qui toi: avatent
Gonné durant au-deld de vingt ‘ane,
tentde satisfaction ot vant de profit.
Le châle gâché et lati fut alors lavé

énae plustenra eaux afls de let enlever
era confanen terribles paie on Je pl
gen déve un bain de Telature pement
‘cnuge cardinal pronogeé pcur
ecC'est maintenant un objet ce,
pris et de hennté.
_Merale : Pour révastr dans lo eto|
turen dauestiquen enyeu enrtain d'ex-
ployer les Telntures Diaman

r
y

a

 

LA FOUDRE
Red Ouk, Nebraska, 29-—Lafou-

dre A ‘tué ‘trois personnes, hivr soir,
| trois- étables ont été incendiées et!

23 Wu 8 de bétail vut'êté brèkées, '

 
- ouv00-— se

paras de St-Cuthbert, n êté con- |.

Gos au.iprochain terme de la Cour Cri:|

: contemporain, et il répondiaahs

jlyrpcque pour la

bertBeauchemin, * le Jubilee ” vien- oo

ton, Québec, Mlle E. Milotte, Ottawa, '

: denotre ville,
“Uneautre p robe) VEE {ha

lvPagol,qu2 ;

| entousinsin« les Bloires du In grande)

AKdivin Créateur. ou

7pH=
hk

Un jour. on,posait.eptte qestion:

Qu’est-ce que-la Nortba.pi‘Pode

Qu’est-ce que
fate

Le
‘C'ést le berceau“dé: Pespéianws
C'est la fleur qui »Pépananit;

+C'éut lé terme’ de:l&souffrancr;
C’est-le-soleil après a nitgof,
ceestle‘but" aviqirel tout aspires’+h
Ccest après.los,pleuësPté‘houriress:fs
* C’est le retour après: Fadieu-;-;gba)
“C'estl’a ffranichisseäsnt‘smjrêie] |:

C'est rejoiud:e ceux,‘qu’‘on fie|
C'est l'inumortalitéà «Cond;DiduY

= aps

 

Grave: Incendie.
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Grand’Mère,P. Q..290:Le fou a

détruitla. -nuitdernière.Lit wid
Rois êt une grangHe

milles Be:dronvant, sons;ab"‘Où,
croit que:de fou3dt wispay;Qu
ivrogni iis4pritcoiichd A
grange-et-rivera,Af

daus les flxiamies.- ;
as:vegasiJ
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piux. MIIEAGLE8°
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LE HE

Deux ombrens“Bférinageswept!
‘eu Yeu“de la -“Provins d'Ontazio.au,;
sanctugirè- de la’ Doñne; Ste<dnht.
-L’un d'eux, comprépant 700y ête-:
rins, étäit sous-ldivestién- de’Mats

les abbés Picotte, Lemoine‘‘et Latir-

Grandeur MgrLorrainese
vs pel rins, Heol
Une j nne fille du rion de” Pers

sait partie de ce pèlerinage eta été.
guérie  mitaculeusement dans «le
sanctuaire de lu bonne Ste-Aune.
Cette jeune fille ne pouvait sé‘tevir

, Sur ses jambes depuis trois anset

ne maïchiit qu’à l'uide de‘béquitils,
Les deux iméjecins de Moutrétilét]

de Pembroke qui. Puvaient suignge,

2
;
SA 3

i
tisme.

Ajrés avoir:r'én-pit sinte“e#in-‘
he

tit de,l'église, eù s'appuyagt sr le.
| mas d'un prêtre ex,“Sfomerpiantde, _-

Tout. Puissant”‘dede grande :g-Âce4;
quveiialt de’ lui ‘éécofder.ri«Bllé{4
est complètem ntghérie i wlleIwest:

“TroisRivieies

  

gugrin,miacylensdijey

ue SteAnne.ialestune jeunefille
3

nommée Gunbinghan;:od’Esansville,

gle depuis un an;et.sanfordeeh
le voit très bien;

Tousles pèlerinsont" chanté-avet |

i i [hryra itssit

thiannintwige daÆanade,“apresavoir
‘eté:lespuureuxJéephiie.depuis:|
sauce et de:sqn "pouvoir auprés…Au.

BO wae 0

Le spcond ‘per:Finage est venu
par voie ferrée, et étaït-sous:la con

‘duite de M.‘l’abbé:-- Stwton!£ dé

Smith’$inpag| 83
nait1,600 bec1varPT4

ps treedios

NOTES,DIVEREES.|
La population de’ Winnipeg,Ma

nitoba, est. de :39,356 âmes, et la

+ propriété. imickiliro de $23,000,
000.

 

  
“ La. ooñsopiatiôu de la bière
pour.uneseule’al.née, en Allemagne
s'élève à 1,202,132,OUU,dy.gallops,
ou 33 gallons parvotea nee

Sa al

D'après'lenouvelEa‘des
Adress.s de Montréal;‘quirentde-
paraître,lupopulation,decortteilio.

Test, midiutenunt 3200000,Shâvio
tants. Les éditeurs restismentsque. L,
Ja population While, “5comprisJee:
annexes est de 339,000 babttautse-

ft pts ca

Onvientd'expeliér:de.Bostan'à 1
Liverpoul, 52 tortues’dine grands

|valour,ap}artenant à,anricheeo, ,

“ merçantde London»Ghuque::totor.
tue; d'une‘espèce TTY pose“deLe

ces ir
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Vingt:fruit’fy fr

ysa

EY see

lippe et venait de Peonbrôke,sligk|

reault âgée de 20 wing, et venant,de ;

Sh-enburo, province de Québec,fai-|.

aturibuaient sa faiblesse Auhy|.

sibirsuf

mhuilion et vendita religire de:Sur i

Anne, Mlle Perrault, sedei,pati -
ses béquill-s à la balustrpolehora i:

promente libr-merit sûr JePORE:fe
étdas les wieder

ts!pu na 
Ontario. ElleétaitJiresque daceu- |,

ag

ND oiLOUE Sia

 

  200.liven... Lune. lleserait.Jitpie
de.1aBhs; ANBregdunnaturaliste
Piecod Witties À‘ont été prises”FUN
Je.cites©“des, îles Galapsgos,dans
l'océau Pacifique.

J,
Fitire 150

si l'a été. expédié,‘de,Mihtréalens

 

“jooT

| Angleterre pendant la se1do-d-"
| ière les quantités suivantes,de bé.

ttex:tes-à(coruts,.de.-moutois et
Veux: re

 

He $

  

meRif “8BL -
_ MEféuvons” a77e

SesenChaevaux ng12
si tan se, oc}

2;Fotalqfinimanx,A531

Na été éaleulé” que: la viéyennes

des.cheveux odune fem,”iis
Lonts àà bouts, est de 40 à 60. wil

les de-long-ur.“ee ê

~

apeQuépeuussu
it ets Shine ae +i —-e ro !

DSPPARTEMENTDES TERRES
A Ste-Anne de: Beau- |. FQRETS ETPRCHERIES

Prete #ft ae. mr

RAL rePe Boiser vouÈTS
 

- Quiébec,21Juil1898,

Avis &ést parle présent doting que-
‘ta vente-des/limites” i boisr -AInnnncée

‘commedevant. avoir lieu leÎbe:‘jour

“’ioûtprochain; a: tré tériilse‘à& meñ
f eredi le 2e jourd’uctobie’prochain

SNPARENT,:

“ Cominissaire des Torres. Forèus,et
-Pêcheries.

1.

 

: Symptômes
incluent entr’autres, une fatigue:
constante, manque éd'én rgie,
langue chargée, migraine, usine
très colorée, tuus ces symptô-
mes ou aucun d'eux indiquent
un foie dérangé. Vous êtes
bilieux.

; LES PILULES
ANTI-BILIEUSES

- EY.PURGATIVES

;duDR:HARVEY{
vous solagomnt promptement. Dans”
50 années d’ussge ‘elles n'ontJaina:

“failli, - :
Purement ve::étales, ,donerset

efficaces. ces ‘pilülés “qu’ôn_rcouvre -
maintenant ‘de:sucre sont "Hiltsà ’
prendre.

33plates pour 25e.>
Fr vente partant,

* Bure pleine,t envoyée comme chanson.
pour 256 :

“ka CIE DE MEDECING WARVEY, ©
ve er-craut, MONTREAL
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peeDE UaRGENT §SUR’

BICYCLES  
   

ciesPLEINE.“GRANDEUR : POUR
* MOMMES: OU ‘FEMMES, $30." --

Mercles dg;secopiie main de $500 chaque.pe
Agents exchisifs port ia {CRESCENTS,'

l'rovince des marques RAMBLERs".
suivantes : SPECIALS.

Catniogue Ulustré de bicycleset accessoiresa
sport, franco sift demande] 0 ste

T.W. BOYD & Son,mn
18 fev. i898—26 A :

‘ ….

FÉRERERTERTT)
ni» ie 1e85

 

*3!5NotéatHagin
PIS FrPIRIqi

ÀFoeiesà ey ww

Gazgling

= Hoz/Gézolinet
Le,pionnd assorti-…
entenCandda *

2ous _—

LEFT
T1588 Sto-Citherine,
J _MONTRBAL,-
En face Je.Dupuis:Frèrés
TR - ae

N: B—Vonez- voir--towe$
j patron-pour 1898, léplus-benn; P :
‘lo plus parfuit, sans -odeur,
sans fuméo, sutis danger.
Nous vendons les ‘ poâles-et £3 m

Tagguzoline en gros. ob on dé-3 5|.
tail: Agents.demandés.. oN
ts Ju USF. - 83)
[ >
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Japrès désignées,
j'donnée, plus ou moins, ict dans l’état,
:| où ‘elles sont actuellement, seront of-i}

ne

 

- Manouan 8 Sud

Û -Bostonnais moitié ? Nord,2

 

Tal ow titan,

PROVINCEPAQuins J

 

 :

   

     
181mn: ;visBt::Brânche Est, Noa

  

JJean, Branche. «No,
vière auSaumon; ] oiy Wis

es Fac. Chambers, No 1 i ms;*RIVEbre
1ædefATR50 nie"NOà Eat

5 somy Nes nb;00»Ma4; 4 Est;
HEFh ‘ RE 3,1 0e

30 1e v ih2 ues

“eue:.TER .S DEPARTEMEENT,DESTERRES,

© cw.~RETSETCR25 3

x rue“ie

- SECTION.DES,‘vous ETFORETS
7 wife
2
Prés

Tae nyTerE

vygeidn Lon Quétiee,Ÿ.ma

Avidcat:par le présent. donné”que,
"\‘conformément nux sections 1334, 1335
et 1336 desatatuls:‘refondus de la pro-
vince dé Quélice, les limités À bois ci-.

suivant J’étendue

“ fertes en-vente à-l’enchère, au boreutu
du Commissaire des”Pérrès,Forêts et
Pêcheries, ‘en’ ‘cette:ville}le MABDI,
16'AOUÛT prochain, à ONZEhétres aé
Pavant-midi. < va
~OTTAWA SUPERIEUR.—Bloc A
lang 6: l'N, No1,25M.;# 5. No1,%

3 N°"No'2; 25-1;; 18.No 2,25
» No2,25/m;; 48S.:Noa, 25 m. 348

0.4, 26-m.; 1S-N0 4,2 à FUN
5, 25.m.4 15.No6, 2m,7 FNNos,
25m; jetNoA
“BlocAkrang 5-;
157Ne 2025 hag-
5,042 Ba.TRE=,

ioe
id 2, sem

log,rl rif) N Yo-1,a
1,25“i.TTNIN 2/35 tn, ïske

‘3,261. ; 4 N.:No 3,12. ; (i No 3,
25m. $4No4,28.m_15. Nod, 2
A. No5,mils- NoJism

LW, 06,Le,
6 7, 25m. ; 4 S. No 7,

8, 25m. ; 1 8:"No 8, 2m A
Bluc À,‘rang 3 :48;No 12ÿ125m.

|N.No 12,25 m..
. No 12, 25.10.Bloc’Ayrang 2:iN

Riviere Ottawa: No 98, 50 m.":'No
lop 50 m:.-; No:-100,:50 4m. +No *10130,
am.;No 583, 15 mi. ; Np.584, 324 m. ;+No

31

; m. ; No 608, 26m.{No609), ;
Rivière LaPêches: ‘No5624, akmy

“No 525, 16) = ve
OTTAN A" INFERTEUR.—Rividre|

Rouge Sud L. 43°ar. ; rividre du’ Lid-
'vre,sranche , No 7, 311 m,;ri-
Vière du-Lièvre,BranchôN.E.,No8

| 27hm, ; Lac Némiskachingue, -95 m.;
rivière Rouge,, sud M, 2oi. ¢yRiviere
du Lièvre, ranche N : No 2, 50
m. ; No 4, 50 m. ; No 5, x‘m. “No 6,
46 m. ; canton W entworth, No 8,5 m.
SAINT MAURICE.—Rividre Suint-

Maurice, No 10, 47 m. ; rivière Tren-
che, Ne l'O. 4’ m.; rivière Trenche,
No 2, O. 50 m. ; rivière Trenche, No
2 E. 40 ni. ; rivière Mattawin, No 10,
48 m. ; Arrière rivière du -‘Milieu, 29

tm,
Manouan À. S., 50m. Arrière Ma-

nouan À: 8S. 40 m. : Arrière Vermil-
lon TN, 40m. ; Arrière Vermillon B.

11 m..

e
u

 
dues,22m. ; Aarière Saint- Maurice
14 Ouest, 40 m.; Arrière Saint-Mauri-
ce Ç, 25 m: ; Arrière Saint-Maurice D,
#2 mu ; Arrière Saint-Maurice E, 50

“|m. ; Aarrière Flamand 1 Nord, 26 m.;
Arrière Flamand 2 Nord, 50 m. ; Ar-
rière Manouan 2 Sud, 44 m. ; Saint-
Maurice 15Ouest, 50m. ;; Manouan 3

: bianouan 9
ud, 3: m.

50 m. ; Arrière Manouan D (Nord, 50
im, : Snint-Maurice 18- Ouest,.- 50 .m,
Saint-sdaurice-14Quest, 50m."Pier.
che 1. Est, 35 mi. Ila Bebtoninis, 1b

tonhais 4 “Sid:= 30 “in. ; Bostonnais 2.
‘Sud, 50 m. >Bôstoninais:3 Sud, 0m,

Sm. ; Bos-
tonnais 3 Nord, 50. m.’

| Ouest, 30.11.ArPrière Crioheod Est,
50 rñ.; ‘Arrière Groche A.-70m. :Ar|
rière Croche-B. 50m.

m.

m, cantonAshburton; 3,1-3 m.; can-
ton/Lalon, 3}. m.

Gi.RANDVULLE.—Rivière-‘Noire, No:
fi,“33 1-910. {canton“Armand : Noa,
1}.m.

“J ednlon‘Escourt,.‘No.3,
MLParker-No2,

asdamlcans,
9 m.-;cantonPaik,

. M;TAPEDIA:“Cantongr"
Sa1381m: ; Arrière Rivière Métis,

6, 181° :
a” RIMOUSKI ‘EST.canton” Saints
Denis, 14m.; cantonMéNider, Nog
Jim. canton ‘Mj faer,“No Tima
carton Matane;“Nos,
* RIMOUSKI:OURSCanton Du-.

quesne, No- à, 8 m,;;,canton Duquesne;
0,4,.18 m. ;; Rivière. Rimouski, cen-

tre"Est,

3erang: Bloc-t, 26-m. : Blo 2, 26 m.;
Bloc 3, 33 m.* Arrière Rivior ‘Kimons:

PA Favs alae

-GASPE-OUEST.Canton Duches-
nay;70 my canton ChSisbig, az) wm.;;
canton Tourelle, $4 m.
2, GASPEindian Rameau, No
2, 21 Yor pean sé

'BONAVENTURE-OUEST. — Petito
Rivière, Branche Nord, No 1, 8m.;

PO RivièreNouveneNo2, 50 my; Mea.
"dow Brook,(Riv‘ore ‘ Hatapedia),so!
m. ; RivièrePatapéda, No | Est 78 M;
Ruisseau. Tom Fergusohi, 33 m. ; In=
dian Brook, 56 m..‘Red:"Pine and
Chamberlain Brooks, 38 m.- ..:,
"BONAVENTURE-‘EST, — Rividre

‘Bonaventure, Na 3, 20 m,
SAINT-CHARLES.—144 sid; 20 m.;

141ouest, 20 m. ; 143, 18:65

‘rè/Peribonta; ‘No:125, Hm.;i Rivière
Poribonca, No 127, 50m.
. LIMITÉS AU *NORD* DU-- LAO

TSAINT-JEAN,«—ler rang : No 1, 41 He
No $, 26} m. {Nos, 26} m. ; No.6,
-m.,5 20 rang :.No1,18 m, i No,2,21 mi,

No 8, 18 m. ; 3c rang: No1,17 m: ; No
2, 184 m.; No 5; 35m. ; No 6, 30m. ;
No 7,25 m. ; No 8, 18$ m. : No»126}, m.
SAGUENAY—CantonArnault, 30

ym, ; Rivière Malbaie, No1, 27 mh. Ris
J.vidre Amédée, 40. m. ‘Rivières |
‘la Chasse ot aux! Augials, 34m. ;-St-
“Laurent Ouest;30.m.;>Rivières MMs
tassini et Sheldrake, Ko 1, 324 m. ; Ri-
vidre Suint-Nicholas, 30m.5 Riviere,
auxNSdde No 1, 32 m. ; No 2, 20

No 5, 26m. ;Nod 28 m.Nos0
0

 
Hé; No 6,29 m. ; Rivière Tortue
, 26.1.yiNo 2516 m. ; No 3, 28 m. ; No
4,50 m. ; No 5, 34.m.; No 6,:29 m.-;-Ri-
vière Saint-Sean:No 1; 24 m:; No- Bat,

No 3, 2m;No4,18m.Ne 8.24m.;
2m. Not 20 m::;..No, 12 m.; No8,
12m. ivière: Saints a,Branche
Est,No»zm,;; Rivièro Salnt-Jeuny

- —mmeancuus a

  
EE

! 598,82 m. ; No ‘696, 18 m.| No 607,1 22,fr

y 45 m: 3j Arrière Saint-Maurice 13

m.: Bostoniiais’4Nord, 25 ms; Bos-'|--

“ Crôche + as

“MONTMAGNY;—Cantohs “Réloite 2.
et Roux, ivière.aux ‘Orignaix,37

. cantonLafontaine, 7174 m: ;.cän-f
ton Roux; 7§ m.'; canton -Mailloux, 13

N03, 13% wr: | No: a 518 m.;A

£, 10 m, ; Rividre Rimouski, een...
‘treoust, 3% wm. ;Lac /Témistouasa,|

ki,No 2 Quest, 181m. ; canton Macpés, |

LACSAINT-JEAN-QUEST.—Rivià- ki

No 5, 324 m.: No 6,34. ni: | No‘Taw;

   ITH36°SE

Queue)limite,neey

re

sdugée à üñ.:
dre‘queTetlhnimum fixé
esse ect,ntr iement,

prix.d'achat,eneupècesene £8 ou par pivd
que acce 516parune barque.incorp6-
rée, éfaut de-paiement,: elles së-
ont.immiédiaemart- remisés à l’on:
“e ré. Teme te srsvem

La rente foncière annpelle del trois
.pinstres par smille; ai iy ue la;:taxé
deifel,est augsi we yal mmédiutés

Les limites, une fois jugées, se=
Tout sujettesauxdispositions des rè=
glements concernant. lés bois de la:
couronne, maintenant-en force ou qui
pourront le deveniz plus tard.
Des plansindiquant les limites .cf=

‘dessus désignées; sont'déposés au dé=
partement des Terres, Forêts et Pê-
cheries,encette “ville, et au bureau
desagentsdes'terres et èsbois POLE
des diverses. agences -.cd.s0nt situées”

haut one br#4ai

ave

4.ces limiteset serontvisibles jusqu'au
‘jourde la ven

N. B.—Nul comptepontpublication”
-|-de. cet avis-no- sera reconnu si: telle

ublication,n2a-pas-és6: expressément’
tori parTeHepatement.

* SANPARENT,
“ Commissaire des Terres, Forêts”

et Pêcheries.- |

“AVSau.Public
P. op DéLARit F,
Viende‘coniragtééléjgence dela'

célèbre ‘macliine

* {DEAL DEERISE”
DE CUICAGO, -

Aqui est reconnue-Par les A mrétacäthk
:pat-noz- Lans Canailigue, l-Angpeter-
ve, AFrlnyde Jebnl’ Keosse, cunime” In
meilléure. Ces miacliines ont été
achetées parlesgrands cultiveteurs
de ces pays et-‘onf obtenu de tous
ces pays les médailies‘et dip'ômes de
la machine, pour’ être- bien compli-
quées et jourêtre ‘légères, fortes ot.
durables, Les machines en vents
sont : Rateäux, Fauchetisos, . Licuses
êl Muinsunuenses. Les micHines à
foin sont de 5-6 .et 7 pieds - ot ln
moissonneuse de 4 à5 pied, - Ces
machines sont toutes en acier ot mare
chent sur tes ‘rouleuux et les - usér=
bres,
Mes bons-ain,intolligenta coms

‘me vous des wus;j'espère. ue:vèus
viendrez me voir avant duller:sil.
leurs et vous. erez Patisfaite et’ end:

 

Nord. 35 mi. arrière, Manouan .3 htdisMr-fpuctiontrer doit
ord,_U* m,;‘Arfière.  Mauguau,4

|

bolefnachine BERING.+ M ; Ch iNord,30m: : Lanouan 44 Nord, 30 m, ; . PP; DÉMANAŸ,

Seul agent à BeftBior7.
+
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       aeilofBorrromés. -

iin “MOSTREAL.
TelBellGED“
Tel.“Michifids5t90-a;

24 Juin 898fue
LySEE Tein wee NT

+n AD IF35 4 ste

|TFEGr:FojsySon CBRE:
uw"

2oe -

RS Th

lianosOrgunsçewing Machis >
mes; Sheet. Musle, Mustent'
“il vstrumients; Bicyelés,

JHicyules - sandries,"Este

188-190RieSt-liouréns:
MONTREAL.

TeBelt1426,3 Te

tadlMu € 290.
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Avezpsbesoin«dures
tori Montre?

Kol Niue les oddak
0 oi“éRcessiventat fh)PRE:
.“voile iver pulitle uroyenue

dco atere "075 oipaswer, ©
SMS * Mais anus allowsfaire miei

Honque dideux< ©:

“Une: Montre: El; in’‘ot!
waMbam; mallet: nivas
vémentsfaits, cquvertvs,tivatd
lo tonipa” exuuf,  grivde’aves"

| gait, Lote Dueder, plagite<
i OF, Vu dureephar toujuuré-
Grandeurs pour’ honinies” ot*
formes”
“Nous voutl'énverrina à yo

i tre _nddavese avec” privily,
ÿ >'exainen. Stille n'est pid

entideement comme’ceprteene
7 the, renvoyez-fa.C'a'vous

Ya friun. Sivous Phinibz;pai a
Vagent ot lea charge: d'expresé et 35.50" Cou:
inete. Ou qrei— .

     

*

Une MontreCES:
AVBYie avesgunf, niluvenicntt
“do première olaved: auétne”

… -gravdeur,;plague (146) vèt-
gardy «immoue”montte! ot
or de $40, et’ tént le’ topape*
commu. aucune Edrelles:», mer
voyéé à vôtre “Agentdx"
‘press: avec privilège divas”
men. Méme conditionscomfae?
toutes nos montres etivoyten,»
Fessi.vous, l'uimez," payent
3.98ot'1è6 charges” d'£a5-

+. pros.
Sivous prenez notre partie?

pour, envo,oyex l’ar
0 avee lordre, und’ais

chaine ve avre chaenue o les charges assise
sont payee par HeikeSpur les prix mentionnés ji!

a ROVIYLy(i
Bae Ke Beer
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~ res | SPECIALE. Notré poavcew Fusit Te * Complete *' a deux coups.

. | L SFESpe TALE oan canon cn acic? fuga, Lind ordaar,1 .

jecan sme le pins modet vo tolatine rebondiszante, extfhtunt autosvatisue (hofe bare Recife

. ter cirenesion RAE, ealibre fn rw 12
Sent siderettarage. envoy pnt express COD.

$:.00. Rnvoyéthmbre ponr eatalogue,
-_—
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LEPOLI “ROYAL BLACKLEAD”,
CONSERVE SON LUSTRE MÊME
SUR UN POELE CHAUFFE ROUSE.

50 annd'usageont démontréque ?e
: 0 Royal" est le poli le plus éconc-

Miqne sur le tarché.

TELLIER, ROTHWELL & CIE
SeulsFabricants, MONTEEAL

 

 

VIN DE_—#

QUININE
ve CAMPBELL

TW. Be

 

    

: let nvec »< ortintet d'entits de éhatre
pont$20.00. 19 crenog taf five nedhinpagmé

yd & Son, t6R3 Notre-biawe, Tontread.
-~

INSTITUT KREIPP,
£2 MONTREAL,

2032. cue Ste-Cathecine, près rue Elcury.
—

Fraileficht paf Feait fruide exactement ag
pligué vata méthode de PALL Rucipp.
proar 1a guérhson des fiatadics ehitouigues ws
tug invdrécivs, it foie, de’) estomae, des
testing, dosruins, oe tn vessie, rhenmatisme,
maladies nerveuses, ete, Chambres hopié
aire ct pension à Ia Kecipo, Poucheure
A Mestenenses diplômés. sons le contrôle
medica dt Dr (, Kenyer, |Ferivez pous cun-
ditions et autres informations

bu...

DrADAM IOc.
Guérison instantanée
dual Qe dents.

EN VENTÉ PARTOUT.

 

 

GOMME

Dépôt: ROD. CARRIËRE, MnNTRRAL

Rend le sommeil et l’ap-li
i pétit pour les invalides

il Un TONIQUE PARFAIT.

. .
RECORMANOE PAR LES UCOLÉINO

Quosz LE Vin 88 Quinine < CANMPOELL, ST Miraz-voUS DES ÎMITATIONS

 

_— . weWeed

; BAUME RHUMAL
éltore spécifique français pour (a quérisoi de- Rhumes. Consomption, Broachite.

Crunp. Cuqueluche. etc.
z-= It bouteille.

. a-

20Mars 1896.

€! VOUS TOUSSEZ PRENEZ LE

Fu vente dans tomtes tes pharsiaeics ot Eplceries,
+ - 393%4%+439-+4%%++++<+%-+<+<e4%wees

 

En Comsemption Guerie

Un vienx médecin retiré. ayant re
qu d'un missionnaire des Indes Orien
tales ia formule d'un remède simple
et végétal pour In guérison rapide et
ermanonte de la Consomption, Ia
ronchite, le Ontarrhe, l’Asthme et

tontes los affections des Poumons et
de lu Gorge, et qui guérit radicale-
ment In Iébilité Nerveuso et toutes
les Maladies Norveuses ; après avoir
éprouvés cs remarquables effets cura-
Ufs dans des milliers de cas, trouve
que c'est son devoir de le faire con-
naître aux malades, Poussé par le dé-
sir de soulager les souffrances de l’hu-
manité j'enverrai gratis à ceux qui le
désirent, cette recetle en Allemand,
Français eu Anglais, avec instruc-
tions pourla préparer ot l’en.ployer,
Envoyer par la poste un timbre et
votre adresse.  Mentionner ce. jour
nal.

W. A. Noves,
820 Powers’ Block, Rochester, N. Y.

12 jain 1891, .
 

PISO'S CURE FOR

Le Meilleur Remeda pour ic toux

 

«1 vente dans toutesias Pharmacies

oOEUARS

 

Maux de Reins, Névraigies,
Geiatique, Pointe de

The “D. & L.”
Menthol Plaster

age de votte Emplâtre Mentho! * D.
ahurdes maux de Tei très douloureux,
ainsi que dans un cas de lumiug-, et je n'hésite
pas à le recomma e un remède sûr,

8. =A. LAPOINTLU, lilizabetbtown, Ont

Prix 250,
DAVIS & LAWRENCE CO. LTD,

Propriétairon, Montréak

Corn 4 e
efficace, et des plus actifs: lene effet tient du

prodig

 

| 19 Avril 1895

LINIMENT MINARD grérit la
névralgie,

 

MUSIQUE
et livres de musique de toutes
sortes. Toutes espèces d'Instrue
ments de flusique. Manufactu
riers de Tambours et autres im
ruments pour Fanfares, Et,
Graveurs, hnprimeurset Editeurs
de Musique.
En achetant de nous, vons avez

le choix du plus grandassortiment
d'aucun établissement au Canada,
Pour sauver de l'argent, desnan-

dez 723 prix avant d'acheter ail-
leurs. Ferivez pour nos catalo.
gues mentionnant ce dont vous
avez sesois.

WHALEY RNVCE a CO.. Toronto, Ont.

13 Avril 1824  
 

& Ansde Grandes Douleurs à l’Epaule
Guéries par le ‘ D, & L.” MENTHOL PLASTER.

Ma tcinnie souffrait depuis 2 ans des grandes douleurs à Pepi gauche et jusqu'au cœnr;
après avoir employé piusicurs remèdes nans y tronver Ju sof

ol” qui agit de suite, Lette cure m'a fait vendre des centaines de ces eme“D&I. an Men
piétres toujours avec satisfaction.

meut, elle essaya l'enplètre

J. B, SurnenLasn, Phanuacies, River John, N.5;

En vente partout, 25c. chaque.

N o vembre 1893
æ.

LASS

Combattez an RhzmeaTamps
P48 LCarer 09

PYNY-PECTORAL
Le Spcetligue actific RATVE,
des TOUX,duCHOUP, de ia

BRONCHITR, de I'ENROUS-

MENT, Be
——

MuR Josnry Noawick,
J 63 Sorauren Ave, Toronto, desis

LePyay-Peciorsl n'a janans manque
guénemes eafants du croaps, aprés qurkpucs

Li ana guérie rcod-smaeme dun rhume
da bague date, après l'extoi infructueus (3e
Je fx de plusieurs autres resndibn.  Jele pile
Êère à tout autre medicament pours le Kinane,

oui uesgent.”
———

      

   

   
      

    

      

  

      

  

   

88.0. Dansoux.
de Little Rocher, M.FL, écoiés

- remble Contre le Rivune, le
+ =este cute go Lures mas spdiiahinde,
oe je ven te leplus ; mes clicnts wen
Seepdautre.” "

Grande Boutaille 280.

DAVIS & LAWRENCE CO, Li
Propriésaises, Montréal Te

Novembre1895.

MD Cnn = —— ——"

   

   
         

| Pour les te
Douleurs rat

)  Sciatiques 4\ A
Essayez une

etNevralgiques
de

“DigJiMentHOL -
¢ PLASTER

ENLEVE LA DOULEUR MAGIQUEMENT.
Novembre 1893,

application

 

 

APRES LA Les médecins recom-
mandent le

GRIPPE VIN DE QUININE
DE CAMPBELL.

comme un tonique agréible et efficnec,
C'est le remède par excellence pour la
débilité, anite de ix gripp:, etc

Préparé seulesmnest par
MK. CAMPBELL & CIE, MONTALAL. |    
 

 

[Si VOUS ETES FAIBLE
| ET SANS VIGUEUR

RSSAYEZ LU
Vin de Quinine deCampbell

C'est legrand remède contre la débilité.
Préparé seulement pur

KX. CAMPBELL & GIE, MONTREAL.

 

      

   

  

 

22 mars 1893.

 

Dr A. F. FLEURY

DE SOREL

ral, mais spécialement les Chancres
et Cuncors.

15 Octobre 1897.‘ 
OMPTEMENT

- . BDiphthérie, Esquinancie. Toux et Rhumes.

 

Traito toutes les maladies en géné- |

LA GAZEZTE DE BERTAYER

+
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N. LÉVEILLÉ,

Marchand-T:inNeur,

Employé pendant 19 ans à In maison
L, C. DueTonnancour

1354 fue St-Taurent,

MONTREAL.    as :

Mra. May Johnson,

Les Pilules d’Ayer
“Je pronds depuis plusieurs années les

Lilules d'Ayer et j'en ai toujours obieuu les
meilleurs résultats.

Pour l’Estomac et le fsie
ainsi que pour la guérison des migraines
les Pilules d'Ayer sont sans égales.” Elles
sont faciles à prendre et sont les meilicures
médecines de famille que j'aie Jamais con.
nucs.”— Mrs. MAY JouSsON, 358 Rider
Ave, New York City.

LES PILULES d’AYER
Les plus hautos Récompeonses & l'Ex-

position Coloribienno.I
Ea Sulscparcille d’dyer pour lo Sang.

Déi nt général à In pharmacie di
Dr C, Lafontaine.

27 juillet 1894

Hotel Riendeau
Ouverturt de I'ancien Jotel St- ;

Nicholas, Place Jacques-

Cartler, Montréal,

   

 

Le poyaluire hôtelier, qui a acquis
unesi longue expérionce dans Cet état

…
—
—

Toujours en magasin un grand as.
sortiment do Draps, Casimirs, Tweedy

- de première quaiiié ot du Patrons los
plux nouveaux.

? 6 octobre 1893.

LINIMENT MINARD guérit ly
wigne,

 

 

ETARLI EN 1867.

t LC. de TONNANCOUR,
MARCHAND-TAILLEUR,

8—COTE SAINT-LAMBERT—S

MONTREAL.

Toujours en magasin un grand ns
sortiment de draps, casimirs, twoeds
de première qualité et de patrons los
plus nouveaux.

22 Avril 1892,

 

      
SLTAsndetTE

Chemin de Fer Intercolonial.

Le et après le 22 JUIN 1896, les
convois de ce chemin de fer voya-
geront comme suit (les dimanches
exceptés),

Les co vais quitteront Lévis.

Yxpress ponr Petit Métis, le gamedi eculement 2
Express pour la Rivière du Loup, Campbaiton

et Dalhousie LL... sssoscscsne.c0000c0000 BA
Exprees direct pour St-Jean, Halifax ot Sy duex 18.45 difficile, JÔS. RIENDEAU. a trans-

Le nouveau local est à proximité
du débarcadère des bateaux de ls Cie ;
du Richelieu et d'Ontario, de l'Hôtel-
de-Ville et. du Palais de Justice. c'est-
à-direau centre même des affaires
commerciales. Le nom de l'établis-
sementne sera pas changé: ii portera
toujours le nom de:

HOTEL RIENDEAU-
Cet hôtel est tenu sur un très hon

i2d et est au nombre des meilleurs
ôtels du Montréal.
Magnifique table, Lonnes chambres,

liqueurs choisies, enfin tont ce qu'il
faut pour faire an hôtel de promière
tlusse.

ensuite vous ne voudrez jamais aller
ailleurs.

porté son établissementà l'ancion hô- |
tel St Nicholas, Place Jacques-Cartier |

Aliez à l'hôtel Riendeau une fois et |

Accommodation your la Rivière du Loup... 16.66

Les convois arriveront à Lévis.

Accommodation dela Rivière du Loup... 4.15
Express direct de St-Jean, Halifax ot Sydney,

tous les Inndis caveptés2 2.0 0. ..2.17.05
Exp. de Dalhousie, Guwpbelton et ttiv.du Loup21.45
Express de Cacoutta, dimanche exceptés .... 22.48

Le convoi arrivant à Lévis à 4.15 hienres Leisacra
la Rivière du Jeup le dimanche au soir, pus le sa
medi.
Les chars de Fhitereolinia) sont ehauflex A Ja va-

peur par la locomotive ef ceux entre Montréal et
Halifax vil Lévis saut éclairés à l'électricité.
Tous les convois sont réglés par te tensps de Mane-

ton.
Les billets et autres informations peuven être vb-

tent, our demande, de

D. R. MeDONAUD,

Agent de la ville de Québre,

49, rue Dalhousie.

PBurean da chemin de fer, 1
Moncton, N. Bo, 9 vetobre 1826. À

 

HOMMES
souffrant de maux ré-nle
tant des excès et des
erreuis de ls jeunesse,
ne désespérez pis. Vous
trouverez une guérison 

Propriétaire
15 août 1890
 

Montre plaque en Or solide pour $7.50
Voulez-vous un da   

de dire ouf! Envoy ez.
Sen Cr tie annonce ave

nous spécifiaut si vous
d'eirez une Montre de
Dome Ou une Itowtre de
Sfovaierr ever Ruiticr
mtrerfau Ferws ¢t nous

belle montre Jamais » f
fvite à ce bus prix, Zu
MHontre en queetinood
en plaque d'or 14401 184
le megvement ed ma.

déleamévicain uichle ot
cet garanti por Meme.
Cette moutre est an par,
fait chronométre, Then
réglé. Elle ressemble à

Une montre de 370 00. Voué l'examinerez an bu
fi seau fe "express of si celle est telle que représentée
et que vous considérez que c'est un Der marché,
payez alors à l'agent de l'express 37.50 (de prix du
arns) vt ies frais d'expldition.

Sielle ne vous convient pas, ne la prenez pas.
Nous avons confiance daun Jes transactions hom-
breuses et rapides et dans lee petits profits. Nous
ne vendons que de Lonnuca montres. Pas d'articles
#ahs valeur.  Unic belle chaine plaquéz ets or pour
50 cents.

Adresse

The Cuiversal Walch aud Jewelry Mie. Co,
Dépt. 217, 848 Schiller Theatre.

CHICAGO.
FACatalogues gratis.

8t déc. 1805.
 

Le Liniment Anglais Epurvin, en-
lève les bosses dures ou molies ou
callenses, et toutes los blessures
qu'ont les chevaux, guérit aussi les
tumeurs, les courbes, les blessures,

| les <ing-boice, la toux, les entorsas,
Lous les maux de gorgo, la gourme,
ole, ote. Epargnez 850,00 en en
achetant une bouteille.
Recommaudé par le Dr ©. Lufon-

wine, ‘
13 oct 1892-1a

FuESTE

The D. & L.
Emulsion

Est inestininble, gi vons êtes épui-
ré, car eble constitne & la fuis un i
iment et un remède. ’

L’Emulsion “Dp. & L.”
Assurern votro rétrblissemout, sl votre
Santé Ke trouve compromis,

: L'Emuision “D. & LL.”
> Est In meilleurs, des préparations à T'Huite 3

Fol do Meore, In plun nariable on valnis,
Voliréo pur us erluisucs Ice plus ucticata,

: L'Emuision “D. & LL."
E Est proscrito par loa premiers idecius du

|
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:_ L’Emuision “‘D. & 1,”
> Est nn merveilloux Fecoustituant; 11 rone
5 den l'appétit,

;  80c.ot $1 Ia Boutolllo i
onransbee

|

OAVIS & Lawaexce co, Lr,
veritable, MONTREAL,

B0004AAAAIIAALIL0D4043 dhs sansnsissdand

>
>
>
>
>  

JOS RIENDEAU, !

n
marché ? Voulez-vous la »
incilleure mnetre qui ait |
famuis été offerte à ve |
prix? Ne craignez pas |

votrenom et votre adr sae |

vous caverrons la plus !

 

’ infaillible dans les Ree
APRES  mèdes  Restauratifs

An Proy, HenreT  Feriver pour brochure au
Prof, Hubert, Buîte 375 Montreal.
Toute corresporuance reçue en confidence.

10noût 1594.

AVANT

 

ROMINOUXÆVGENEVERT € ROBILLART,
AVOCATS.

ree NotreDame,«-MONTREAL.

Se clintyernnt de tontes los carses importantes
du district de Richelieu et de Juliette qu'on voudra

{bien leur confier.

M. Chénevert continuera à teuir esn bureau A
i Bertier,

1647

li neseraà Montréal qu’en ou deux jours par so-
naine.

ler Juin 1596.

 

GC, C. Richards & Cie,
Mon fils Georges souifrait d'une v6

l vrularie du creur depuis 1882, mais
| mais ayant fit usige du “Linement
de Minard ” en 1889. le mal dont il
souffrait e=t complètement disparu et
ne l’a plus indisposé.

Jas. McKee.
Linwool, Ot

28 Oct. 1892.

Dr E. A. LAFERRIERE,
DE SOLEIL.

Traite toutes les maladies en gé-
néral, mais spécialement les malu-
dies d’Yeux,
Gorge.

20 nov. 1896.

 

  WANTED HELP
RELIABLE MEN in every loeali-

ty (local or travelling) 10 introduce
a now discovery amd keep aur show
cards tacked up on trees, fences and
bridges throughout town and coun-
try. Commission, or salary $65.00
per month and oxpress, and money
deposited in any bank when started.
For particulars, write

The World Medical Elcetric Co

 

{Pain.Killeni

¢ Pain-Killer
w (runny navia')
Remade strot sans danger juil guérit tous lo
désordres et les dérangoments des intestins.

On peut dire en tonte vérité qu'on no
sauvalt trop louor lo

Pain-Killer
pont cos sortes de maladies, 1) apbro une

= guérison facile, rapide ot sOrodans Jus cas de!
Cramers, Toux, RBUMATISMK, 2
Cotigurs,

|

Ruumz, Nfvuaron,
Diarnnike,  Cuour, Mat.ok nents, 

.-

Deux grandeurs, 25cta. ct ROcta.
DVÉCECCEECCEECEEGECESECER

d’Oreilles ct de lui

LONDON, Onturio, Can| 
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HE
| Bs

HotelRichelie. es

\

= Le Premier Hotel Francaisde
e Montreal,

THES AVANTI\GEUSEMENT CONNU DB
"o l'UBLIU,
ed _

3 Su seule entrée est sûr Inrue
>, ST-VINGENT, et non surln place
= Jacques-Cartier, comme autrefois.
Qe Si vous voulez être bien servis «à
Re 9 à des prix modérés, allez à lhô-

tel Richelieu ot adressez-vous à M

ISIDORE DUROCHER,

le propriétaire.
16 février 1894,

LA SUGIÉTÉ

Artistique Canadienne
Fondée dans 1» but de répandre

et de développer le goût de
la musique et d'encourager

des artistes.
Ingorporic par dettres l'atortuu: be 29 Déc. 1804)

—

Gapitel action-$30,000

lrésideut, LL DEAUVLY;
Gérant Général, G. CODERRE,
See,-Trés,, D. V, Monet ;
Dir Musteal, Ep, Harpy,

DISTRIBUTION DES PRIX

 

1 Let valunt.......$1000 Slvv0
1 do ……... 100 4010)

1 do …………. 130 159
3 do veeeane 50 100

8 de ets se 20 1650
10 do veuves 5 204

200 do o0e0 2 200
100 do vevauces 1 400

LOTS APPROXIMATIFS

100 Lots valant........ 1 100
1060 do a…vos0e 1 100
999 do +cveuse 1 gay
999 do necvecces 1 999

2951 $5008

Unie liste aes numéros gagnants
sera dunnée à tont sousctipleur qui
eu fera ln demañde, La distribu
tion se fait par un comité de citoy-
eus connuseb digne de confiance,
Tous les lots sont des instruments
ou dus morceaux de musique, L’em-
ballage, l'expédition, le transport se
font aux frais et risques de l’auqué-
reur. Nous racheterons les prix à 3
pour LOU d’escumple.

  

Prix du Billet 10 cts.
TIRAGE

Dans in salle de l’Union St-Juseph,

rue Ste. Catherine,

G. GODERRE,
Gérant.

i Bureau Principal, 1866 Ste-Cathe=
ring, en face de l'Opéra Fraugais,,

TELEPHONE BELL, 7216,

8 ‘év. 1895,

.
Aon, 

 

AWAZDED AY The
.WoRLD’S EXHIBITIONS

Soul agent à Berthier, M. AtTHUR
CAISSE, marchand d’épriceries-

et liqueurs Coin des,rues
Edouard et du Marché.

13 Octobre 1893.
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wl  sOrRE M}
LE CRAMD

PURIFICATEUR |=
if DU SANG mm

1s>
3

C

Gy 1My
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LA SALSEPARENLE [=
| DE BRISTOL |=

GUÉRIT TOUTES LES »

AFFECTIONS DU SANG.

| CERTAINE [R
 

  
Novembre 1893,

ot


